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Confiez vvos  eenvois dd’argent àà  WWestern UUnion :: CC’est ppayant !!  

Le concours à tirage hebdomadaire lancé par Western Union,
sous le slogan " Oui ! Je pourrais gagner une surprise digne des
jours de fête !" a déjà fait des heureux !

Ils'agit de Mme Laila Azmi (marocaine, agente au soutien
administratif, arrivée au Canada en 2008), de son mari
et… surtout de leur bébé dont la naissance est prévue

pour le mois d'octobre prochain !

" Ce fut une belle surprise ! Au début, je n'y
ai pas cru ! Avec tous ces courriels qui pol-
luent ma boîte et qui vous annoncent des
gains farfelus. Mais ce fut un coup de télé-
phone tout ce qu’il y a d’officiel de la part des organisateurs du
concours ! Et sur l'effet de la surprise, j'ai pensé automatique-
ment a mon bébé qui va bientôt naître, à mon mari et à ma
mère !"

Mme Azmi avait déjà eu recours aux services de Western
Union avant même d’arriver au Canada. "Avant, j'utilisais les
services d'une autre compagnie, mais la rapidité, l'efficacité et
le sérieux de Western Union m'ont définitivement conquise !".
Et d'ajouter en riant : "Bien sûr La somme de 1500 $ dollars que
je viens de gagner va renforcer davantage ma fidélité !"

Interrogée sur la façon avec laquelle elle va dépenser ses
gains, Mme Azmi nous a répondu qu'elle va “acheter des
choses à son bébé, faire des cadeaux à son mari, à sa mère
et… à elle-même par la même occasion”. 

Rappelons que le concours fut lancé, par Western Union, le 15

juillet 2010 et que la première gagnante, Mme Azmi, a effectué
sa transaction dans une succursale de la Banque
Laurentienne. Le concours prendra fin le 31 décembre 2010 à

16h 59min 59s (heure de l'Est). 

Y est admissible toute personne résidant
légalement au Canada et ayant atteint l'âge
de majorité (conformément aux lois en
vigueur dans sa province ou territoire) au

moment où elle participe au concours.

Pour les modalités de participation ou pour toute autre informa-
tion, prière de consulter le site WEB de Western Union
(http://www.westernunioncanada.ca).

Vous pouvez également accéder aux réglements régissant le
concours en visitant le site WEB du journal Maghreb Canada
Express ( http://www.maghreb-canada.ca ) et en cliquant sur la
bannière de Western Union.

A. El Fouladi.

Photo (de gauche a droite) : Mme Piazza Bozena agente serv-
ice à la clientèle chez la banque Laurentienne. Mme Laila Azmi
la gagnante du concours. M. Abdelhak Arajdal, directeur chez
Western Union et Mme Mirele Fournier, directrice de la succur-
sale  de la Banque Laurentienne à Verdun où la transaction
gagnante a été effectuée.
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“J’ai ttout dd’abord
cru àà uune bblague !!”
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 Éditorial:  Des comptes en suspens à régler après le Ramadan 

V oici, entre vos mains notre nouveau né: Un Magazine 
de 36 pages dont 32 en papier alternatif et dont la cou-
verture est en papier 140M glacé. Quant au tirage, aux 

premiers mois il sera, en moyenne, de 5000 exemplaires pour 
tendre vers 15 000 exemplaires d’ici l’été prochain !  

Et, qui sait ? Nos commanditaires (même ceux qui sont allergi-
ques aux entreprises et qui fantasment sur l’efficacité associa-
tive)  vont finir enfin par comprendre que nous avons trouvé la 
formule gagnante pour véhiculer un contenu consacré à l’ana-
lyse plutôt qu’à l’information . Car, les NTI aidant, l’information 
devient de l’histoire la fin du jour de sa tombée et relève plutôt 
de la préhistoire quand hebdomadaires et mensuels s’apprê-
tent à boucler ! 

Pour survivre, il faut donc s’adapter. Et pour s’adapter  la 
presse non quotidienne doit fatalement verser dans le monde 
contraignant de la réflexion et de l’analyse… Contraignant sur-
tout pour ces journalistes qui ont trouvé leur vocation en regar-
dant par dessus l’épaule du voisin et leur carte de journaliste 
en fouillant dans une boîte à surprise !  

Nous avons opté pour le format Magazine, non pas pour faire 
comme «tout le monde» (car notre projet a été déposé chez 
des commanditaires, aussi bien au Maroc qu’au Canada de-
puis bientôt deux ans et demi) : Nous avons choisi ce format 
pour mettre à la disposition de notre lectorat un produit fiable, 
simple à exploiter et surtout qui leur permet d’archiver, de 
conserver et de prêter nos écrits. 

Et du coup, le nombre de lecteurs et lectrices augmente par 
unité de tirage; Car un journal, quand on le déploie pour le lire 
il est difficile de le remettre en ordre. Résultat: Généralement le 
journal passe à la poubelle après la première lecture. Ce qui 
n’est pas le cas pour un Magazine qui reste compact. Cette 
augmentation de la lecture par unité, ne peut qu’être bénéfique 
et motivante pour ceux et celles qui nous ont choisi comme 
support pour leur annonces publicitaires et pour leur publire-
portages ! 

«Oh qu’il est beau ! Qu’il est joli ! dirait l’hypocrite de service  
tout en marmonnant : « Il ne manque plus que ça... Comme si 
les rats des poubelles de Montréal n’ont pas assez de papier à 
se mettre sous la dent !» 

Bref, passons ! C’est la fin du ramadan ! C’est la fête! et on n’a 
pas de temps à consacrer à de la polémique ni aux mises aux 
points face à des  divagations et des dérapages de certaines 
personnes mal informées, mal dans leur peau et mal dans 
leurs convictions ! 

Nous reviendrons, le numéro prochain, sur le transfert des 
dépouilles mortelles au Maroc. En attendant, nous demandons 
à nos contradicteurs de respirer par le nez et de prendre le 

temps de bien lire nos éditoriaux au lieu de les parcourir en 
coup de vent, dans l’espoir d’y trouver des munitions pour ali-
menter leurs guéguerres donquichottesques, anachroniques et 
perdues d’avance ! Car ils se tirent déjà dans les pieds en se 
croyant pris comme cible (par nous) et en se concentrant sur 
notre doigt au lieu de tourner la tête vers la lumière de la vérité 
que nous leur pointons avec le bout de notre plume ! 

Au fait ? Pourquoi ne prennent-t-ils pas leur plus belle 
plume, à eux, et rédiger un bel article en guise de droit de 
réponse ? Nous n’avons jamais censuré de contradicteur! 
À moins qu’ils n’aient rien à dire... Au point d’avoir recours, 
pour exorciser leur rage, à l’arme du faible : L’insulte et le déni-
grement de l’adversaire ! Mais ils se tirent aussi dans leur cré-
dibilité en s’abaissant à insulter notre origine ethnique et en 
mettant dans la balance nos voyages et ceux de nos enfants 
au Maroc ! Oui , nous voyageons souvent au Maroc ! Pourquoi 
? Pour aider une Compagnie qui ne nous donne plus un dollar 
de commandite ! J’entends un samaritain éclater de rire. Mais 
rira bien celui qui, imberbe, rira dans la barbe d’autrui ! 

Ah ! Avant d’oublier (avec tous ces pois chiches de la Harira 
ramadanèsque qui commencent à me monter à la tête) : La 
Maison du Maroc à Montréal ! Une très belle initiative ! Et le 
débat ne doit plus porter sur la nécessité de l’avoir ou pas, 
mais il doit s’élever et se concentrer sur sa gestion et sa mis-
sion : Qui en sera le directeur ? Un marocain de confession 
juive ou de confession musulmane ? Le fait que les deux com-
posantes religieuses de la communauté marocaine soient pres-
que à égalité à Montréal, pourra-t-il faire admettre qu’un juif (ou 
une juive) puisse gérer et faire épanouir la culture de la majori-
té du pays d’origine ? La majorité parmi nous est-elle prête 
pour mettre la compétence au dessus de ce genre de considé-
rations passionnelles et passionnées ?  

Voilà des questions sur lesquels nous reviendrons prochaine-
ment.. Ceci sans oublier un zoom sur ce qui se passe au sein 
du Congrès Marocain du Canada suite au coup d’éclat circons-
tanciel du 1ier août. Un tel coup d’éclat permettrait-il à la sec-
tion du Grand Montréal, forte du nombre de marocains résidant 
dans la région (et qui sont loin d’être tous membres du CMC) 
de mettre de l’avant une sorte de coup d’état, en vue d’arra-
cher le leadership au sein de cette structure ? Quel est l’avenir 
du CMC en tant que (grosse) association ? N’est-il pas temps 
de le restructurer en Fédération afin qu’il puisse consolider son 
leadership à travers des personnes morales au lieu d’un mem-
bership basé juste sur des personnes physiques ? Nous re-
viendrons sur tout cela après le Ramadan.  

Bonne et joyeuse fête à toutes et à tous ! 

A. El Fouladi 

L'école des champions olympiques de Taekwondo rouvre ses portes aux adeptes de 
Taekwondo olympique pour la session d'autonome. 

Les réinscriptions sur place aux cours de Taekwondo olympique auront lieu, au Collège de Rosemont sis 
au: 6400, 16e Avenue, Montréal, H1X 2S9,  les Mardi 7 septembre 2010 (de 18h30 à 19h30) et Jeudi 9 

septembre 2010 (de 18h30 à 19h30) 
Pour plus d’information, contacter Maître Abdel Ilah Es Sabbar au :       

(514) 721-8173 
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 Agressions des policiers espagnols contre les Marocains 

Le CNMF dénonce ce qu’il qualifie d’actes racistes de la police espagnoles contre les res-
sortissants marocains qui passent par l’enclave marocaine encore occupée par l’Espagne 

Nous louons 
les voitures 

pour l’examen 

 A VENDRE: 
 

1. Ahuntsic – Cartier-ville : Duplex : 
319.000$  
2. Rosemont Montréal : Dépanneur 65.000$ 
3. Vimont-Laval : Bungalow 319.000$ 
4. Pont-viau -Laval : Triplex+Garderie 
469.000$ 
5. Ahuntsic-Montreal : propriété Commer-
ciale 950.000$ 
6. Vimont-Laval : Restaurent de Pizza 

HUDA CHEHADEH 
Courtier immobilier 

514-832-0008 
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Le Conseil National des Marocains de France (CNMF) dé-
nonce avec indignation les violences quotidiennes subies 
par les Marocains de l’intérieur comme les Marocains Rési-
dant à l'Etranger (MRE) lors de leur passage à Melilla «Ville 
occupée» comme l’a souligné le ministre marocain. 

Ces agressions racistes commises par les membres de la 
Guardia civil contre des citoyens Marocains sont contraires 

à toutes les règles de déontologie, elles bafouent les droits 
fondamentaux et mettent à mal le respect de la dignité hu-
maine. 

La police espagnole agit quotidiennement à sa guise avec 
discrimination et haine à la frontière de Beni N’sar, elle en-
freint la loi à tout moment, elle foule aux pieds tous les prin-
cipes des droits de l’homme. Elle se comporte comme une 
«police d’occupation». 

Le CNMF qualifie ces violences physiques de faits graves et 
demande d’urgence au pouvoir espagnol de faire tout ce qui 
est requis afin que cessent ces agissements xénophobes et 
exige la protection de nos compatriotes contre ces humilia-
tions. 

Le CNMF exprime sa solidarité envers les victimes de ces 
actes inhumains, et les assure de tout son soutien afin que 
justice leur soit rendue et que cessent ces agressions discri-
minatoires quasi quotidiennes aux postes frontières de deux 
subsides espagnols «Ceuta et Melilla». 

Source: Communiqué du CNMF  
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C haque année, des milliers d’immigrants viennent s’ins-
taller au Canada et tout leur espoir est d’avoir une  vie 
meilleure, pour eux et pour leurs proches. Certains 
ont tout vendu dans leur pays d’origine pour pouvoir 

être ici, d’autres ont quitté leur travail, leurs familles, leurs amis, 
leur pays et leur seul objectif est de commencer une nouvelle 
vie, une vie digne, confortable et qui a un sens. On ne pense 
pas au futur. L’essentiel c’est de partir. On se laisse impres-
sionné par les offres alléchantes et  les couleurs touristiques  
attrayantes .C’était comme un beau rêve. On s’attache aux 
détails et on oublie l’essentiel. Et quand on décide de se réveil-
ler, on découvre que la réalité est plus amère que nous puis-
sions l’imaginer. Ce n’était qu’un mirage trompeur. On rêvait de 
l’eldorado mais on trouve  l’incertitude. Bref un malaise existen-
tiel au pluriel. Bonjour les ennuis : deuil, dépression, stéréoty-

pes, discrimination, la liste est assez longue. 
 
 Quelle réalité choisir ? 
 
 Si tu trouves par hasard un travail je ne sais par miracle, il te 
faut l’équivalence des diplômes, et si tu as l’équivalence, il te 
faut une expérience canadienne pertinente dans un poste simi-
laire, et si tu as l’expérience, il te faut un réseautage solide 
capable de te donner un coup de pouce au moment opportun. 
La loi du marché est comme ça. Tu acceptes, tu t’adaptes ou tu 
fais tes valises. Devant cette réalité alarmante dont souffre la 
majorité des immigrants, surtout les titulaires d’un diplôme su-
périeur (Maîtrise, Master ou doctorat )  dans les différentes 
spécialités sans exception, la population touchée résiste tou-
jours et espère encore au grand changement. Peut-être le dé-
part massif des baby-boomers ouvrira des portes à ces diplô-
més, suffisamment désespérés et dégoûtés. 
 
  Deux rapports inquiétants  
 
 Devant cette situation inquiétante, qui ne cesse de s’aggraver 
au jour le jour, la banque TD Canada a déjà sonné l’a-
larme.Selon  les recherches et les analyses de ses experts, la 
banque estime toujours qu’une meilleure intégration des immi-
grants sur le marché du travail permettrait de générer annuelle-
ment jusqu’à 5 milliards de dollars de plus dans l’économie 
canadienne.Certains économistes parlent des barrières linguis-
tiques, qui empêchent les immigrants d’exploiter leur potentiel 
une fois arrivés au pays.Problème de la langue certes, mais il 
ne faut pas oublier aussi les complications relatives à la recon-
naissance des diplômes étrangers et l’octroi des permis d’exer-
cice dans les professions régies par un ordre. Ces deux barriè-
res à la fois importants et complexes, selon nous, contribuent 
certainement à l’augmentation du taux de chômage, qui de-
meure deux fois plus élevé chez ces compétences invisibles 
que chez les canadiens nés au pays.Pour la banque TD tou-
jours, l’approche canadienne, qui compte sur l’immigration pour 
accroître la population et remédier aux carences démographi-
ques est fortement critiquée.Pour la simple raison qu’elle ne se 
traduit pas par l’augmentation de la population active. Donc 
pour corriger ces lacunes, la TD voit que les gouvernements et 
les entreprises gagneraient à investir beaucoup plus dans les 
programmes de langue seconde (Français et anglais).Pascal 
Gauthier, économiste à la même banque, précise et rajoute que 
même après plusieurs années, de nombreux immigrants ga-
gnent un salaire de 33 à 66% inférieur à celui des canadiens de 
souche.Et là nous profitons pour ouvrir une grande parenthèse 
pour se demander à propos de cette inégalité : est-ce un pro-
blème de compétence? J’en doute fort. Est-ce un problème de 
race, de langue, de religion ou tout simplement d’un favoritisme 

Depuis toujours, et jusqu’à nos jours, la situation des immigrants  en matière 
d’emploi est toujours la même. Rien n’a été changé. le constat  s’aggrave au jour 
le jour et prête beaucoup à réfléchir. Dernièrement, il y avait deux rapports in-
quiétants qui viennent sonner l’alarme et sensibiliser les responsables : Le rap-
port de la banque TD(1) et le bulletin sur la prospérité du Québec(2). Qu’en est-il 
donc de la place de l’intégration réussie dans ces deux rapports ? 

Compétence immigrante sous la loupe: Négligence ou crise de   
surqualification ? 
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Par Mostafa Benfarès, Ph.D. 
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pur et simple ?On avait l’impression que la discrimination va 
disparaître un jour parce qu’on croyait au changement et à l’é-
galité des chances. Mais ce fantôme sans visage est toujours 
là, vivant et omniprésent. Il marche, court, frappe et arrache 
tout lors de son passage.À part l’étude de la banque TD, il y 
avait récemment aussi le bulletin sur la prospérité du Québec, 
publié le 18 août 2010 par le Conseil du patronat du Québec 
(CPQ) et qui a accordé la note C à la province pour ses pers-
pectives de prospérité. Selon ce bulletin, l’intégration des immi-
grants serait aussi trop faible.Les problèmes s’accumulent au 
jour le jour et il reste beaucoup à faire dans ce domaine. 
 
 Une compétence condamnée au recyclage…? 
 
 Grosso modo, on peut dire, sans le moindre souci d’être 
contredit, que la grande majorité des immigrants diplômés souf-
fre du même problème, le chômage, et qui semble, malgré les 
promesses tenues par les décideurs dans ce sens, ne pas avoir 
une solution courageuse et radicale. Expression qui pèse trop 
peut-être surtout dans une société en profonde mutation. Ce 
problème peut se résumer de la manière suivante : d’abord 
commençons avec l’équivalence des diplômes. Une fois obte-
nue après des mois d’attente, si et seulement si la réponse est 
positive,il faut avoir une expérience canadienne sinon le béné-
volat pour commencer est fortement conseillé. Vous avez trou-
vé un travail ? Le plus souvent précaire (salaire miséra-
ble,miettes sous la table, etc) Bravo! Vous en avez assez et 
vous voulez réintégrer la fonction publique, halte !Il faut avoir la 

citoyenneté d’abord, passer le concours après une année d’ins-
cription et attendre le résultat la deuxième année.Et en cas 
d’échec, il faut prévoir une troisième année pour pouvoir passer 
le même concours.Ce n’est pas grave.De la patience, les immi-
grants en ont suffisamment.Ils sont habitués.Et si tu comptabili-
ses un autre échec,là mon frère, ta vie est foutue dans l’air.Tu 
as perdu trois ans…à attendre. Bingo ! Une fois déprimé ou 
désespéré, on abandonne. Vaut mieux faire une formation ou 
un perfectionnement pour une mise à niveau. Là aussi une 
question intéressante : la compétence immigrante demeure-t-
elle toujours condamnée au  recyclage pour pouvoir s’imposer 
devant sa rivale canadienne ? Ce qu’il faut comprendre, c’est 
que s’ il y a une minorité qui peut retourner aux études, la majo-
rité des immigrants ne peut pas le faire. Il n’y a pas seulement 
les études qui comptent. Il y a d’autres obligations et engage-
ments à remplir.De même, il ne faut pas trop espérer avoir des 
enfants à 50 ans ni un condo familial à 60 ans. Réveillez-vous ! 
C’est impossible. 
 
 Il est temps donc de renoncer à l’idée que la compétence im-
migrante est juste une marchandise importée à des fins de 
substitution de ladite locale, qui trouve toujours la voie des dé-
pôts vides pour étiquetage, stockage, conservation et pour une 
durée indéterminée. 
………………………                                                                                           
(1) Publié sur  Internet , source Radio Canada 
(2) Publié le 18 août 2010 par le Conseil du patronat du 
Québec                                                                                                                
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Nous louons 
les Voitures 

pour l’examen  

1690, Av. Dollar, LaSalle, Qc H8N 1T8 

URGENT: RECRUTONS UN COIFFEUR 
APPELER AU: (514) 368-8686 

Compétence immigrante sous la loupe: Négligence ou crise de surquali-
fication ? (Suite de la page 6) 
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É nième valse de négociation entre Palesti-
niens et Israéliens 
Sous la houlette du président Barak Hussein Obama, la 
relance des négociations pour trouver des solutions au 

conflit palestino-israélien, se poursuit à Washington en pré-
sence de Mahmoud Abbas, Benjamin Netanyahu, le Roi Abdel-
lah et Hosni Moubarak. Ce sont d’ailleurs les mêmes individus 
qui étaient présents au moment de la confection de la feuille de 
route en 2005. Une autre valse diplomatique qui a des chances 
très, très minimes et minces parce qu’aux yeux du monde mu-
sulman (opinion publique), les U.S.A ne peuvent être porteur 
d’un message de paix au Moyen-Orient et ils sont perçus 
comme la source du conflit dans cette région. Il me semble que 
le monde musulman pourrait voir de bon œil un intermédiaire 
comme la Russie, l’Afrique du Sud sous la houlette de Nelson 
Mandela ou encore, l’Allemagne. Mais il faut tout de même 
garder espoir! 

Commission Bastarche : tout le monde sera lavé! 
Nous savons que le juge Bastarache doit prononcer un verdict 
au sujet de la nomination des juges depuis l’accession au pou-
voir des libéraux du Québec. Or, il me semble, que ce ne sera 
point facile étant donné l’intangibilité des faits et des indices 

avancés jusqu’à présent. Que de ouï-dire!? Ce qui risque d’arri-
ver, le monde impliqué dans cette affaire sera lavé y compris 
monsieur Charest et en même temps, monsieur Bellemare, dira 
bien qu’il ait dégagé sa responsabilité pour avoir la conscience 
tranquille. Un exercice de publicité visant, à mi parcours, à re-
dorer l’image de cette formation politique et du gouvernement 
Charest. La grande question qu’il faille se poser dans le cadre 
de cette commission est de savoir s’il y avait eu discrimination 
envers la nomination de d’autres candidats proposés à la ma-
gistrature? Autrement dit, à compétence égale, les chances 
étaient-elles réellement égales? Si ce n’était pas le cas, nous 
sommes réellement face à un flagrant délit de discrimination au 
plus haut niveau de l’appareil gouvernemental. À ce moment là, 
ce sera aux candidats « non nommés » de se manifester pour 
revendiquer leur droit! 

Harper est en mode préélectoral dirait-on! 
Des séances de photos à Mirabel, des parutions courtoises et 
élégantes chez les autochtones, etc. on dirait que monsieur 
Harper se prépare à une éventuelle élection cet automne. Les 
indicateurs seraient propices pour enclencher de telles élec-
tions : les libéraux sont nez-à-nez avec les conservateurs dans 
les sondages et la balade estivale de monsieur Ignatieff porte 
fruit; le piège qui peut fait mal au NPDistes soit la question des 
armes à feu et de la ruralité, La forteresse du bloc québécois 
qui freine la propulsion des conservateurs, etc. tout ces indices 
nous portent à croire que le vent est dans les voiles politiques 
fédérales. 

Charest est seul dans le ring! 
Nul ne peut contester que monsieur Charest demeure une bête 
de la politique publique. Par contre, cette endurance peut tirer à 
sa fin avec le départ de Jacques Dupuis. En effet, ce dernier 
était là, pour amortir et absorber les chocs à la place de mon-
sieur Charest. Qui, autre fera la « job » à la place de monsieur 
Dupuis? Le contexte politique actuel est pas mal miné, un parti 
d’opposition fort, tenace, promet des surprises au gouverne-
ment Charest et ne lâchera prise, un bri de confiance entre la 
population et les institutions politiques, une baisse de popularité 
de monsieur Charest et de son gouvernement, etc. Tous ces 
facteurs vont décourager tout libéral de se mettre en avant 
scène pour amortir les coups surtout s’il aspire à la chefferie un 
jour! 

Rosemont-Petite-Patrie et les toits blancs 
Moi, qui suis originaire d’un pays chaud, je me souviens de 
mon père me disait souvent ceci « portes-toi des habits blancs 
en été car cette couleur fléchit les rayons solaires!». Le Maire 
de l’arrondissement Rosemont-Petite-Patrie décide que toute 
nouvelle construction et toutes rénovations complètes de bâti-
ments existants devront se conformer au nouveau règlement 
municipal (s’il est adopté) obligeant les propriétaires à opter 
pour un toit blanc. Selon le Maire, cette toiture blanche n’absor-
berait que 30% des rayons lumineux alors le revêtement en 
bitume peut absorber jusqu’à 90% des rayons du soleil. Parmi 
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les raisons invoquées : la toiture blanche peut réduire la 
consommation d’énergie (climatiseur, ventilateur, etc.) et garder 
les appartements au frais. Or, il me semble qu’une étude d’im-
pacts sur l’environnement devrait se faire au préalable pour 
valider objectivement ladite décision. Aussi, la toiture blanche 
ne risque-t-elle pas de freiner le réchauffement des apparte-
ments en hiver puisqu’elle absorbe moins de rayons lumineux 
et cela peut augmenter la consommation de l’énergie en hiver? 
Donc, une étude de faisabilité économique doit s’imposer pour 
voir plus clair. 

La fin du mois de ramadan pour les musulmans 
Nous sommes à la veille de l’Aid Al Fitr : un jour spécial qui 
marque la fin du ramadan pour tous les musulmans. La fête 
d’Aid Al Fitr est célébrée le 1er jour du mois suivant qui est 
shawwal. Cette fête fut appelée également par les musulmans 
la petite fête par opposition à la grande fête de Aid El Kebir (le 
sacrifice d’Abraham). Cette petite fête représente une occasion 

de rassemblement des proches entre eux préparant ainsi des 
repas typiquement traditionnels. Je vous souhaite une bonne 
fête! 

Appel à l’unité! 
Encore une fois, j’appelle à l’unité de toutes les forces progres-
sistes de la gauche et de la gauche-centre pour développer une 
vision stratégique lors des prochaines élections. Certes, les 
moyens, les avis, les perceptions divergent mais ils ne s’oppo-
sent pas! Si réellement, nous optons pour le changement et 
pour le renforcement des moyens du Québec, il faudrait plutôt 
ouvrir le débat sur la question de l’unité des partis provinciaux 
de gauche et de gauche-centre. Sans cela, ce sera l’affaiblisse-
ment et la frustration de tous les militants. Bon sang, il y a sure-
ment des points fédérateurs et rassembleurs de toutes ces 
formations politiques. 

Par Kamal  El-Batal 
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J' aimerai attirer votre attention sur un article paru dans votre 
journal à propos du chômage des minorités visibles aux 
gouvernements du Québec et du Canada.  Comme je ne 
connais pas la situation au Québec je me limite à commen-

ter sur les chiffres avancés concernant la représentativité des 
minorités visibles au sein du gouvernement du Canada.  À cet 
effet, j'ai été très étonné de voir que l'auteur annonce des pour-
centages sans citer ses sources d'information ce qui enlève de la 
crédibilité à l'article. 
En effet dans l'article intitulé ,  L'auteur dans une partie de 
son texte mentionne et je cite: "Au fédéral comme au provincial 
et à l’exception des ministères de l’immigration, le taux de repré-
sentativité des immigrants ne dépasse guère 5% et pour les postes 
de catégorie « haut cadre », c’est presque le désert de l’Arizona ! 
Peut-on se permettre d’évoquer ici un manque de volonté gou-
vernementale et d’éducation citoyenne!?"  Or, selon le bureau du 
Dirigeant principal des ressources humaines du gouvernement du 
Canada, la disponibilité des minorités visibles était de 10.30% de 
la population canadienne active et les minorités visibles représen-
taient durant l'année fiscale 2008-09, 9.8% de l'ensemble de la 
fonction publique canadienne et 5.9 des nouveaux cadres.  On est 
donc loin des chiffres avancés par l'auteur de cet article concer-
nant le gouvernement du Canada  et on est loin du désert de 
l'Arizona mais plutôt dans les prairies canadiennes. 
Je pense que l'auteur se doit, par souci de crédibilité et de profes-

sionnalise, de faire toutes les recherches nécessaires avant de 
donner des chiffres car ces informations existent et sont accessi-
bles à ceux qui veulent et savent chercher comme l'indique le 
17e rapport annuel sur l'équité en matière d'emploi dans la fonc-
tion publique du Canada disponible sur le site du Secrétariat du 
Conseil du Trésor du Canada auhttp://www.tbs-
sct.gc.ca/reports-rapports/ee/2008-2009/ee05-
fra.asp#members. 

 Hachem Ben Essaleh 

 Réaction à un article de K. El-Batal  
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Nous reproduisons ici un commentaire reçu de la part d’un lecteur concernant l’article intitulé «Point d'ar-
rêt : la discrimination positive» signé par K. El Batal dans le numéro d’août de Maghreb Canada Express : 
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There's no place like home 
(Nulle part n’est comme chez soi).
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Cette phrase tirée du
Magicien d'Oz
résume la quête de

Dorothée à la recherche de
sa maison après avoir été

emportée par une tempête.
Pour un enfant de 6 ans, cela

représentait bien plus qu'une tem-
pête de quitter son Maroc natal en

direction d'une promesse lointaine qui
parvenait à son père depuis Montréal. Comme Dorothée, sans
savoir pourquoi, cet enfant vit toujours avec l'espoir, le rêve de
rentrer à la maison car il n'y a nul part comme chez soi. 

Retour après 19 ans d’absence !

Après 19 ans sans rentrer au pays, un retour représente bien
des appréhensions. Comment communiquer avec les gens?
Les gens se moqueront-il de mon accent quand je parle Darija
(dialecte arabe)? Serai-je en mesure de fonctionner pleinement
sans pouvoir lire l'arabe? Comment le Maroc est-il devenu?
Qu'est-ce qu'un Marocain au fond? 

J'entends tant de choses se raconter sur le Maroc mais je ne
suis pas en position de juger. Il me faut voir ce pays de mes
propres yeux afin de commencer à écrire sur cette page
blanche qu'est devenue le Maroc dans mon imaginaire au tra-
vers du temps ! C'est précisément ce que m'offraient les univer-
sités d'été qu'organise le Maroc depuis deux étés déjà. Je suis
venu, avec cette page blanche et mon stylo, prendre un cours
plus important que n'importe lequel suivi à l'école mais cette
fois sur Mon Pays… Sur Mes racines !.

J'ai de la chance d'avoir une page vierge pour y décrire le
"bled". J'essaierai d'éviter les comparaisons faciles tout autant
que les critiques de ce genre mais gardant en tête les paroles
d'un "vieil" homme qui m'a un jour dit: " Bien plus facile que la
critique, il y a le silence… complice ! [...]" et il est certes bien
plus dommageable. Je peux déjà dire que le dernier mot que
j'écrirai sur le blanc de cette page représentant mon Maroc est
Amour et c'est par Amour que j'éviterai ce silence !

Avant d'avoir une quelconque idée sur le Maroc, je devais
d'abord collecter l'information et c'était l'objectif en participant
aux universités d'été. Les ateliers présentés lors de cette deux-
ième édition étaient diversifiés et de qualité. J'en profite
d'ailleurs pour saluer et remercier M. Laarbi Harti qui encadrait
l'université de Rabat-Agdal à laquelle j'ai participé et qui a été
très généreux en nous accueillant avec une hospitalité toute
marocaine. Certaines personnes ont le pouce vert, lui il a le
pouce or, tout ce qu'il touche semble être un succès. Il a invité
des intervenants de renom qui se sont exprimés sur différents
sujets que ce soit au niveau politique, social ou artistique.

M. Harti a aussi tenu à nous faire participer. Il a d'ailleurs tenu
à ce que non seulement nous soyons exposés à la réalité du
Maroc localement mais aussi à celle de l'étranger et il a donc
prévu un atelier animé par nous les participants. Nous avons
ainsi pu échanger librement sur nos différentes expériences de
marocains du monde car les jeunes présents viennent de
partout : des États-Unis aux pays du Moyen-Orient en passant
par tout le Maghreb sans oublier les représentants de l'Europe
(France, Allemagne, Espagne etc.) À cette occasion, M. Ameur,
ministre responsable de la communauté marocaine à l'étranger
est venu nous écouter et échanger avec nous en toute simplic-
ité. Il nous est alors devenu évident que le Maroc s'engage, à
plein régime, vers le futur en croyant en sa Jeunesse "d'ici et
d'ailleurs" comme principal vecteur de progrès. 

Au delà des activités programmées, il y avait des gens avec
lesquels nous les vivions. Les participants venus de partout
dans le monde étaient tous unis par leur " marocanité ". Cette
marocanité a fait tisser naturellement une profonde amitié entre
les participants qui ne se connaissaient pourtant pas avant.
L'amitié était si profonde qu'au terme des dix jours les gens
peinaient à retenir leurs larmes lorsque nous commencions
graduellement à nous quitter. Un bon ami, Noah, venu de
Washington que je me suis fait sur place n'a pas été l'excep-
tion. Au départ de Nouredine venu de Jordanie, je me suis
retourné vers Noah et je lui ai dit que les dix derniers jours fer-
ont de cet été le plus beau de ma vie. Il s'est alors retourné et
a quitté sans réponse. Je lui ai donc demandé: What's wrong
with you? À peine, eut-il le temps de me répondre " What do
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(1) Au sujet de l’auteur:
B.Sc, en physique et finissant en M.Sc (Économétrie),
Yassine El Fouladi fut champion des Jeux du Canada
au décathlon (2005) et il est le champion canadien uni-
versitaire, en titre, au pentathlon .
Ayant quitté le Maroc à peine âgé de 6 ans, il y revient
cette année après 19 ans d’absence.
Durant son séjour au pays, Yassine participe à deux
sessions des universités d’été (La première en tant
qu’étudiant et la seconde en tant que simple bénévole,
dans la pure tradition canadienne)

Yassine El Fouladi (1)Yassine El Fo
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Choc cculturel àà rrebours (suite)

you think? " que des chaudes larmes jaillissent de ses yeux,
larmes qu'il tenta de cacher derrière un fou rire… Car il s'était
juré de ne pas pleurer comme les "autres gamins" !

Maintenant de retour à Montréal, les premières choses que
j'aimerais écrire sur ma feuille blanche sur le Maroc sont les
quelques mots les plus importants que j'ai appris durant ce voy-
age. Ces mots sont en Darija et fièrement je les rapporte tel
quel, à la manière d'écrire qu'ont tous les jeunes marocains
aujourd'hui. Ces mots sont: Siyasa (Politique), Dostour
(Constitution), Sti9lal (Indépendance), Tarikh (Histoire), Adab
(Littérature), Ta9afa (Culture),Jjaliya (Diaspora), Mousta9bal
(Avenir), Tatawor (Progrès), cha3b (Peuple) mais mal-
heureusement aussi des mots comme Oummiya
(Analphabétisme). 

Contradictions au delà des contrastes !

Ces mots me rappellent que dans ce pays il y a un grand poten-
tiel, une aussi grande richesse et que nos parents y ont accom-
plit beaucoup mais tout n'est pas encore gagné. Face à l'anal-
phabétisme, par exemple (fléau subit chez certains avec fatal-
isme) je ne peux m'empêcher de penser que si le destin du
Marocain est écrit, comment le découvrira-t-il ne sachant pas le
"lire"? De grands défis restent à relever et il faut lutter contre
des contradictions qui sont au delà des contrastes caractéris-
tiques du Maroc.

Après les mots que j'ai écrits, certaines images resteront aussi
gravées dans mes " notes ". Il y a ces images d'un pays aux
paysages époustouflants… Il y a ces images d'un pays aux
chantiers qui pullulent au point que le Maroc en entier paraît
n'être qu'un seul et grand chantier! 

Des grands projets partout à travers le pays suggèrent une
expansion effrénée du Royaume. Espérons que ses " oubli-
ettes " n'en feront pas autant. Des gens vivent avec peu, trop
peu ! Des familles mendient. Personne n'est indifférent à cette
réalité, mais beaucoup font une bien triste interprétation du

phénomène en se lavant la conscience et prétendent que "
souvent " ces gens s'enrichissent et qu'ils touchent des
sommes intéressantes ! Quel intérêt y a-t-il réellement
lorsqu'on vend sa dignité en se résolvant à la mendicité? 

Marocanité au delà des frontières géopolitiques

Je n'ai pas de solution magique car, de toute façon, il ne s'agit
pas d'une malédiction. La première étape à la résolution de tout
problème c'est d'être conscient de sa présence. Sans dire que
les gens sont inconscients face à cette réalité, à force d'y être
exposé, il est possible d'y devenir insensible. Je comprends
l'organisation des universités d'été comme un outil pour rap-
procher les Marocains du monde de ceux qui sont sur place.
C'est aussi un outil  qui nous sensibilise aux réalités maro-
caines : Les plus belles… Comme les plus tristes !

Cet été, j'ai pu comprendre que notre pays à une main tendue
vers tous les marocains de part le monde. Nous sommes ses
enfants et il nous soutient même quand nous grandissons à
l'extérieur de notre demeure maternelle. Il est donc de notre
devoir de contribuer même de l'extérieur. En effet la
Marocanité, aujourd'hui, n'est plus limitée par des frontières
géopolitiques. La Marocanité est le fruit d'une diversité cul-
turelle, religieuse et ethnique. Et le marocain est artiste, profes-
sionnel, paysan et intellectuel. Il est au Maroc et partout
ailleurs. S'il n'y a nul part comme chez soi, je vis bien mon
"Amour" pour le Maroc même à plus de 6000 Km. Car, comme
un " vieil " homme me l'a un jour dit : " la distance est, à l'amour,
ce que le vent est au feu : Il éteint les plus petits mais attise les
grands ".

Remerciements : Ghita Mdaghri-Alaoui, coordinatrice du projet.
Professeur Harti Laarbi responsable de l'organisation de l'uni-
versité Rabat-Agdal 2010 aidé par Fatima Zahra Blila, Safaa
Blila, Hasnae Fathi, Mourad EL Fahli, Achraf Kabbouri et Nacim
Haddad. Sans oublier tous les participants.

Par Yassine El Fouladi
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Clôture de l’édition 2010, le ministre
chargé des MRE, avec le gouverneur de

Mohammedia au milieu des participants
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E t c’est avec une joie inégalée et responsabilité aussi que 
la majorité des fidèles ont confirmé au monde entier et 
ouvertement leur disponibilité pour entreprendre, comme 

chaque année, un nouveau défi  rare en son genre ; un djihad 
contre l’âme humaine, jugée comme source génératrice de trou-
bles (éloge du désir) et d’instabilité. La réalité, étrange réalité, et 
les tentations nous dépassent parfois et nous laissent per-
plexes. Comment maîtriser ses actes et ses gestes ? Voilà donc 
la première grande question que pose la majorité écrasante des 
gens pendant ce mois sacré. 
Dans le métro, dans l’autobus, les cafés, les restaurants, les 
centres commerciaux, partout la banalité est présente. Tant 
d’éléments perturbateurs qui nous choquent et qui dérangent 
notre stabilité intérieure.Et pourtant on résiste. Et on finit par 
découvrir que ce genre de perturbation n’est qu’un signe de 
faiblesse, un plaisir éphémère. Apprendre à s’abstenir devant 
tout ce qui est illégal ou interdit, comment ? Voilà une autre 
question qui mérite toute notre attention. Est-ce facile pour tout 
le monde? Je ne pense pas car ce genre d’exercice mérite une 
dose de courage supérieure à la normale. Mais on peut toujours 
essayer. C’est juste une question de volonté. 
 

 Ramadan : exercices de patience 
 
 Alors dès qu’une occasion comme celle-ci se présente, il faut 
en profiter au maximum. Ramadan est un moment ultime pour 
dépasser ce genre d’envie ou du désir. Trente jours du jeûne 
sont largement suffisants pour pratiquer cet exercice interactif  
hautement valorisé et dans le Coran et dans le Hadith. Que ce 
soit avec soi-même ou avec autrui. Cette pratique quotidienne 
nous permet certes de faire le point sur ses faiblesses person-
nelles les plus enfouies. Sachant que l’humain, étrange être 
humain, est plein de misère et est corrompu à la racine, bien 
qu’il essaie toujours de prouver le contraire ,juste pour gagner 
l’admiration ou la sympathie des autres.Car on a tendance  le 
plus souvent d’agir dans le regard de l’autre, regard complice ou 
agresseur. Apprendre à replonger au fond de soi-même, à dé-
plier les nœuds  et les recoins de son âme pour pouvoir la sau-
ver de l’amertume et de l’insensé est un art et tout le monde 
n’est artiste. Ramadan est une occasion aussi pour apprendre à 
communiquer avec son corps, déterminer ses points forts et ses 
points faibles et voir comment peut-on apporter les corrections 
et les ajustements nécessaires. Chaque année, Ramadan rap-
pelle aux doués d’intelligence le caractère combien court, com-
bien éphémère, combien insignifiant de la vie sur terre.Seul 
demeure le grand  jour, le jugement final où seront dévoilés à 
nu les secrets et la valeur de l’existence de chacun de nous. 
   

  Ramadan : une mobilisation de tout son être 
 
 Loin de se réduire à l’abstinence alimentaire, le jeûne du Ra-
madan exige de tout musulman la mobilisation de tout son 
être.Autrement dit, Ramadan en plus d’être un exercice de lon-

gue haleine, il est considéré aussi comme  un investissement à 
la fois moral et psychologique.Et il faut être à la hauteur de cette 
mission annuelle spéciale attribuée par le Tout puissant à cha-
cun de nous si on veut réellement profiter des Hasanats 
(assiduité dans l’accomplissement des adorations) Et si vous 
décidez de rompre secrètement votre jeûne sous prétexte de 
chaleur intense, de soif ou des conditions de travail, il n’y a que 
vous et Dieu qui le saurez. En plus de sa valeur spirituelle, Ra-
madan nous aide à acquérir et à travailler certaines vertus 
comme la patience, la générosité,,l’altruisme, la solidarité et 
l’entraide. Que Dieu puisse nous aider à avoir ces acquis et à 
les préserver même après ce mois sacré. 
 

 Ramadan et vie spirituelle 
 
 Ramadan n’était jamais synonyme d’inactivité ou de sédentari-
té comme certains présument(prendre des vacances pendant 
ce mois pour ne pas travailler, dormir toute la journée et rompre 
avec ses proches,etc) Au contraire.Pendant ce mois, il faut bou-
ger plus, travailler plus, se rencontrer plus pour maintenir les 
liens d’amitié et de proximité.Il faut aussi intensifier la vie spiri-
tuelle surtout les derniers jours et la nuit du destin où toutes les 
portes du ciel demeurent ouvertes pour ceux qui veulent se 
repentir ou ceux qui ne peuvent pas vivre sans assistance di-
vine.Pendant ces jours sacrés, il faut prier plus, tant qu’on peut, 
jour et nuit et d’implorer Dieu qu’il puisse nous pardonner toutes 
nos erreurs et nos péchés. 
Il faut arrêter de penser que ce mois sacré demeure toujours 
une routine annuelle.Il n’est pas une punition divine non plus. La 
routine, c’est nous-mêmes qui l’avons inventée sous prétexte 
qu’il n’ya rien à faire pendant ce mois : on ne peut pas manger, 
on ne peut pas boire, on ne peut pas fumer,on ne peut pas pas-
ser tout l’après-midi à Tim Hortons avec les amis, on ne peut 
pas…on ne peut pas…Que peut-on faire alors, sauf dormir 
toute la journée pour éviter toutes ces négations parfois inac-
ceptables.Encore une fois, il faut apprendre à changer cette 
mentalité archaïque. Il faut apprendre tout simplement à diversi-
fier nos activités et préoccupations quotidiennes, maintenir et 
consolider les liens avec nos proches et comprendre une fois 
pour toute que Ramadan est là, non pas pour nous compliquer 
la vie davantage mais plutôt pour nous aider à s’auto-corriger, à 
reconstruire une personnalité profondément humaine et équili-
brée, digne d’estime et du respect d’autrui.  
Heureusement Ramadan est toujours là.Ressourcez-vous 
comme il faut, sans prétention ni vantardise. Le premier tiers,qui 
nous convie à la miséricorde divine est déjà passé.Le second 
réservé au Pardon divin est presque fini aussi. Il nous reste à 
rattraper le dernier tiers dédié à l’affranchissement de l’enfer. Là 
il faut retrousser ses manches et accomplir pleinement le devoir 
qui nous attend. 

                     
Par Mostafa Benfares,Ph.D.  (Mostafama_2001@yahoo.fr ) 

 

C’est  avec une joie intense que les musulmans des quatre coins de 
la planète ont accueilli le mois de Ramadan, mois de tolérance, de 
paix, du pardon et de bienfaisance.  

Ramadan :  Sans  prétention  ni  vantardise  
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A fin de concrétiser son Programme National visant 
à renforcer et promouvoir l’accompagnement 
social en faveur des MRE en situation vulnérable, 
et en s’inspirant de l’expérience pilote de l’année 

dernière,  le Ministère Chargé de la Communauté Marocaine 
Résidant à l’étranger (MCCMRE) a mis en place un pro-
gramme d’appui social pour les personnes défavorisées et 
ce à l’occasion du mois sacré du Ramadan.  

Ce programme comprend l’organisation de plus de 100.000 
repas d’Iftar (rupture du jeun), la distribution d’environ 5000 
portions alimentaires ainsi que la célébration d’une dizaine 
de soirées culturelles et spirituelles à l’occasion de la soirée 
d’Alkadr et de Aid Al-fitr.     

Le nombre initial des bénéficiaires de l’opération Ramadan 
de cette année (Voir tableau ci dessus) est estimé à 16.940 
personnes  résidant dans 12 pays d’accueil. Cette opération 
est réalisée en collaboration avec 71 associations des MRE. 

Sont bénéficiaires de cette opération, les MRE en situation 
de précarité, surtout les démunis, les mineurs, les détenus, 
les anciens combattants, les  handicapés et les étudiants 
résidant au sein des centres d’hébergement.  

Les pays concernés se situent en Europe notamment la 
France, l’Italie, la Belgique, l’Espagne, l’Allemagne, la Fin-
lande, la Grèce et l’Angleterre, en Afrique : Le Sénégal et la 
Côte d’Ivoire, ainsi que les États Unis d’Amérique, le Cana-
da et la Chine.  

Il est à noter que le programme Iftar Ramadan 2010 est ré-
alisé en concertation et collaboration avec les centres diplo-
matiques et consulaires marocains a l’étranger. Aussi, la 
mise en œuvre de ce programme se base également sur le 
partenariat et la coopération entre le ministère et 71 associa-
tions MRE œuvrant dans le domaine social.   

Source: Communiqué du MCCMRE. 

Opération Ramadan 2010  

                                                                                                 

Presque 17.000 MRE en situation précaire, répartis dans 12 pays sont 
concernés par ce programme. Le ministère chargé de la communauté maro-
caine résidant à l’étranger travaille en partenariat avec les associations   
locales. Le Congrès marocain du Canada (section grand -Montréal) fait   
partie du nombre de ces associations. 
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 Colloque International sur la Mort musulmane en contexte   
d’immigration 
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L e colloque sur la mort musulmane organisé  par la 
Chaire d’enseignement et de recherches intereth-
niques et interculturels (CERII) de l’Université du 
Québec à Chicoutimi en collaboration avec le Cen-

tre interuniversitaire d’études sur les lettres, les arts et les 
traditions (CELAT) qui avait été reporté à cause des pertur-
bations dans le transport aérien en avril dernier se tiendra 
finalement les 7 et 8 octobre 2010 à l’Université du Québec 
à Chicoutimi sous le titre : «La mort musulmane en contexte 
d’immigration et d’islam minoritaire : enjeux religieux, cultu-
rels, identitaires et espaces de négociation et d’intégration». 
Des activités pré-colloque se tiendront à Québec et à Mon-
tréal. 

Activités pré-colloque à Québec :  
Le mardi 28 septembre 2010, 11h30-12h30, conférence 
publique d’Abdelleh Boussouf, docteur en histoire et secré-
taire général du Conseil consultatif de la communauté ma-
rocaine à l'étranger (CCME), « L’islam allié de la laïcité », 
local 5172 (salle de conférences CELAT), Pavillon Charles-
De Koninck, Université Laval ;  

le mercredi 29 septembre 2010, 20h-21h30, table-ronde sur 
« Diversité religieuse, espace public/espace privé, signes 
religieux : du hidjab au niqab/burqa ». Intervenants : Abdel-
leh Boussouf, docteur en histoire et secrétaire général du 
CCME, Maroc ; Atmane Aggoun chercheur au CNRS 
(France) ; Diane Lamoureux, professeure au Département 
de science politique de l’Université Laval ; Yolande Geadah, 
experte en développement international et relations inter-
culturelles (Montréal), Musée de la Civilisation, 85, rue Dal-
housie, Québec ; 

Activités pré-colloque à Montréal :  
Le lundi 4 octobre 2010, 17h-18h, conférence publique d'At-
mane Aggoun, chercheur au CNRS (France)  sur « Mort 
musulmane et immigration en France : sépulture, rituels, 
carrés musulmans, soins palliatifs », Salle des Boiseries J-
2805, Pavillon Judith-Jasmin, UQAM (metro Berri) ;  

le mardi 5 octobre 2010, 16h-17h, conférence publique d’Uli 
Windisch, professeur au Département de sociologie de l’U-
niversité de Genève sur « Que pensent aujourd'hui les mé-
dias du multiculturalisme ? », Salle des Boiseries J-2805, 
Pavillon Judith-Jasmin, UQAM (métro Berri) ;  

le mercredi 6 octobre 2010, 12h-13h30, conférence publi-
que de Stéphane Lathion, Groupe de recherche sur l’islam 
en Suisse sur « Musulmans de Suisse, des spécificités pour 
comprendre les réalités européennes », CEETUM, 3744, 
rue Jean-Brillant, Université de Montréal (métro Côte-des-
Neiges) 

Le colloque et les activités pré-colloque verront la participa-
tion d’éminents intellectuels et universitaires marocains tels 
M. d’Abdelleh Boussouf, secrétaire général du Conseil de la 
communauté marocaine à l'étranger (CCME), Rabat, Maroc 
et Said Maghnaoui, professeur à l’Université de Fez, Maroc.  

Pour plus de renseignements, contacter: 
Pr. Khadiyatoulah Fall, CERII/CELAT/UQAC, président du 
comité scientifique – Tel. : 418 545 5011 poste 5633 - cour-
riel : khadiyatoulah_fall@uqac.ca 

Mamadou Ndongo Dimé, chercheur postdoctoral, CE-
RII/CELAT/UQAC, coordonnateur du colloque –  
Tel. : 418 545 5011 poste 2508 -  
courriel : mamadou-dit-ndongo.dime@uqac.ca 

Les activités de ce colloque seront organisées à Chicoutimi, Québec et Mon-
tréal . D’éminents universitaires et théologiens marocains parmi les confé-
renciers dont Abdellah Boussouf, ancien imam des mosquées de Bruxelles 
et de Strasbourg et actuel secrétaire général du CCME. 

Abdellah Boussouf 
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 Iftars à répétition et célébration de Leilat El Qadr à Montréal 
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E nviron un millier de fidèles ont rendu hommage à l’impli-
cation des autorités canadiennes et marocaines dans 
l’édification du Centre communautaire Annour de l’Asso-

ciation Musulmane de Montréal Nord (AMMN); Centre qui com-
prend un lieu de culte de 6000 pi2, une section communautaire 
de 4000 pi2 et une garderie de 60 places destinée aux familles 
en milieu défavorisé. 

Ont été chaudement applaudis: S.E. l’Ambassadeure de Sa 
Majesté le Roi au Canada, Mme Nouzha Chekrouni, qui n’a pas 
manqué de féliciter l’AMMN pour cette grande réalisation en vue 
de faire rayonner l’Islam en tant que religion de paix et de tolé-
rance, Mme Line Beauchamp (nouvelle ministre de l’Éducation 
du Québec),qui a accompagné moralement et matériellement ce 
projet, « depuis qu’il n’était qu’un rêve» jusqu’à sa réalisation, le 
député fédéral de Bourassa, M. Denis Coderre (Qui a troqué 
son nom contre celui de Kader pour commencer son discours 
avec quelques phrases en arabe présentant ses vœux à la com-
munauté à l’occasion de ce mois sacré ) et  le Maire de Mon-
tréal Nord, M. Gilles Deguire qui, de concert avec Mme Beau-
champ, s’était occupé efficacement du dossier concernant le 
permis d’exploitation de la garderie . 

Rappelons que M. Abdelaziz Rzik (président de l’AMMN et pré-
sident de la Fédération des Marocains Musulmans du Canada), 
en partenariat avec la Fondation Hassan II, a invité cette année 
8 imams et prêcheurs qui ont été répartis sur 6 mosquées de 
Montréal et région. Parmi ces érudits, soulignons la présence de 
M. Ahmed Khajjou Laaroussi qui est à son 19ième séjour à Mon-
tréal, M. Ballafrej qui est à son 11ième et M. Abdelilah Kassou qui 
est déjà à son 2ième ramadan parmi nous ! 

 Les 8 invités ont conduit les prières quotidiennes de Tarawih, 
ont présidé des veillées religieuses et, en primeur, ont participé 
tous ensemble, le 3 septembre dernier, au centre communau-
taire Annour à une Oumsia Ramadania (Soirée de Ramadan) 
consacrée à la psalmodie (Tartil) du Coran devant une assis-
tance de plus de 350 fidèles. 

Parallèlement à ces activités religieuses, des iftars (repas de 
rupture de jeun) ont été offerts à des fidèles tout au long du 
mois de Ramadan (Lait et dattes à une centaine de personnes 

et des repas complets pour une cinquantaine d’habitués)  

Selon M. Rziq, le coût du centre communautaire, évalué à un 
million de dollars au début, est en train d’avoisiner le un million 
et demi ! Le financement provient de quelques subventions mais 
surtout des dons et de prêts sans intérêts contractés auprès 
d’individus et d’associations. L’AMMN doit en particulier rem-
bourser un prêt de 100.000 $ d’ici la fin de ce mois. Un appel 
pressent est donc lancé aux mécènes afin de pouvoir s’acquitter 
de cette dette. 

A. El Fouladi 

 

Mme Nouzha Chekrouni, Mme Line Beauchamp, M. Denis Coderre et M. Gilles De-
guire livrent un message de paix, de dialogue interreligieux, de tolérance et de bon 
voisinage entre les cultures, à la mosquée Nour Al Islam, devant plusieurs  centai-
nes de fidèles réunis pour commémorer la Nuit du Destin (Laïlat Al Qadr), le 5 sep-
tembre dernier. 

Le centre communautaire Annour en partenariat avec l'école 
des champions olympiques de Taekwondo offre des cours 
de Taekwondo olympique pour les fins de semaine à partir 

du début octobre 2010. 

Lieu : centre communautaire Annour, 10395, avenue Pelle-
tier, Montréal, Qc H1H 3R2  

Attention: Nombre de Places limité ! 

Pour plus d'informations contacter monsieur Samir Saad au 
514 923-5506 ou   514 325-7322 et laisser un message. 

De gauche à droite: M. Gilles Deguire, Mme Souriya Otmani, Mme 
Nouzha Chekrouni, Mme Line Beauchamp, M. Denis Coderre (Alias 
Kader) et M. Abdelaziz Rzik, président de l’AMMN. 
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 Parrainage des réfugiés 
Ca

na
da

 /
 F

éd
ér

al
 

P
d

Q
éb

L e premier septembre dernier, le ministre de la Ci-
toyenneté, de l’Immigration et du Multiculturalisme, 
Jason Kenney, a rencontré des groupes communau-

taires pour les inciter à parrainer des réfugiés en vue de les 
faire venir au Canada. 

« Le Canada est reconnu depuis longtemps pour l’aide qu’il 
apporte à ceux qui en ont le plus besoin », a affirmé le mi-
nistre. « J’encourage les groupes que j’ai rencontrés, ainsi 
que les autres groupes de partout au pays qui portent un 
intérêt à la cause, à participer à cette tradition de manière 
très personnelle et directe. » 

Dans le but de faire la promotion du programme auprès de 
divers groupes, le ministre Jason Kenney s’est rendu jus-
qu’à présent à Vancouver, à Kitchener et à Toronto pendant 
l’été, afin de rencontrer des groupes communautaires. Il les 
encourage à devenir des répondants privés et à contribuer 
à la réinstallation de personnes qui ont grandement besoin 
de la protection du Canada.  

Les groupes qui parrainent des réfugiés s’engagent à leur 
fournir de l’aide financière pendant un an ou jusqu’à ce 
qu’ils soient en mesure de subvenir à leurs besoins, si cette 
éventualité survient en premier. L’aide offerte comprend le 
logement, les vêtements et la nourriture. En plus de subve-
nir aux besoins matériels des réfugiés, les répondants leur 
offrent également du soutien psychologique et une amitié 
sur laquelle ils peuvent compter pour la durée du parrai-
nage, et souvent pour une période bien plus longue. 

« Je suis fier que le Canada possède l’un des programmes 
de réinstallation des réfugiés les plus importants au monde. 
Ce programme est l’expression de la longue tradition huma-
nitaire des Canadiens visant à protéger les personnes dé-
placées et persécutées », a indiqué le ministre Kenney. 

Dans le cadre du Programme de parrainage privé de réfu-
giés, le Canada a accueilli plus de 200 000 réfugiés venant 

de partout dans le monde, ce qui dépasse largement le 
nombre de réfugiés réinstallés dans le cadre du Programme 
concernant les réfugiés pris en charge par le gouvernement. 

Conformément à la Loi sur des mesures de réforme équita-
bles concernant les réfugiés, qui a été adoptée au début de 
l’été, le gouvernement du Canada augmentera de 20 % 
annuellement le nombre de réfugiés réinstallés, ce qui don-
nera 2 000 places de plus au Programme de parrainage 
privé de réfugiés. 

Depuis 2007, le Canada a augmenté de façon constante 
ses objectifs en matière de réfugiés en provenance du 
Moyen-Orient afin de permettre la réinstallation d’un plus 
grand nombre de réfugiés iraquiens. L’engagement du Ca-
nada envers la protection de ces réfugiés se poursuit et, 
depuis 2002, plus de 11 000 réfugiés iraquiens ont été ré-
installés au Canada.  

En 2008, dernière année pour laquelle des données sont 
disponibles, le Canada occupait le deuxième rang, derrière 
les États�Unis, parmi les pays industrialisés qui offrent leur 
protection aux réfugiés sélectionnés à l’étranger et aux de-
mandeurs d’asile se trouvant sur leur territoire. 

Pour obtenir de plus amples renseignements au sujet du 
programme de réinstallation du Canada, veuillez consulter 
le site Web de CIC au : www.cic.gc.ca 

 

Source: Cabinet du MCIC 

 

Le ministre Kenney a annoncé le même jour que la plupart 
des visiteurs à long terme en provenance du Mexique, de la 
Croatie, des Bahamas et de 42 autres pays et territoires 
peuvent maintenant entrer au Canada sans se soumettre au 
préalable à un examen médical. En outre, des examens 
médicaux ne seront plus requis pour les travailleurs agrico-
les provenant de ces 45 pays et territoires. (Il est à noter 
qu’aucun pays maghrébin ne figure parmi ces pays 
désignés NDLR) 

Toutefois, tous les résidents temporaires qui doivent travail-
ler dans des secteurs où la protection de la santé publique 
est essentielle, comme les sciences de la santé ou le travail 
auprès des enfants, sont encore tenus de passer une visite 
médicale. 

L’annonce ne concerne pas non plus les immigrants perma-
nents ou les réfugiés qui continueront à devoir passer une 
visite médicale avant d’entrer au Canada. Les résidents 
temporaires qui prévoient demeurer au Canada pour une 
période supérieure à six mois pourraient aussi devoir se 
soumettre à un examen, selon les résultats de l’évaluation 
périodique effectuée par CIC des conditions sanitaires dans 
leur pays d’origine. 

Le ministre Jason Kenney encourage des groupes à parrainer des 
réfugiés afin que ces derniers puissent venir au Canada 
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 Solidarité avec le Pakistan 
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L ors de la soirée-bénéfice organisée par la commu-
nauté pakistanaise qui s'est tenue le 27 août der-
nier au Centre Lajeunesse à Montréal, la ministre 
de l'Immigration et des Communautés culturelles, 

Mme Kathleen Weil, accompagnée de ses collègues Mme 
Christine St-Pierre, ministre de la Culture, des Communica-
tions et de la Condition féminine, M. Jean-Marc Fournier, 
ministre de la Justice et procureur général du Québec et M. 
Gerry Sklavounos, député de Laurier-Dorion, a tenu à té-
moigner du soutien du gouvernement du Québec à l'égard 
de la communauté pakistanaise. 

«Je souhaite exprimer notre profonde sympathie et 
notre amitié à toutes les personnes qui ont été affec-
tées par ce terrible désastre. J'offre nos sincères 
condoléances aux familles en deuil. Nos pensées les 
accompagnent en ces moments difficiles», a déclaré 
Mme Weil. 

À la suite d'un appel à la solidarité lancé par M. Skla-
vounos à l'ensemble de ses collègues de l'Assem-
blée nationale, les députés du gouvernement du 
Québec ont amassé jusqu'à maintenant 100 000 $.  

Ce montant sera remis à divers organismes non gou-
vernementaux qui viennent en aide aux sinistrés pa-
kistanais. Par ailleurs, dans le cadre d'une entente 
triennale, le gouvernement du Québec verse annuel-
lement 50 000 $ à la Croix Rouge - Division du Qué-
bec, afin que celle-ci puisse intervenir lorsque se 
produisent des catastrophes naturelles. La Croix-
Rouge a confirmé qu'elle utilisera une partie du mon-
tant alloué pour envoyer une équipe du Québec au 
Pakistan. 

Outre l'aide financière des députés, la ministre Ka-
thleen Weil a précisé qu'à la suite d'une rencontre 
qu'elle a tenue cette semaine avec des représentants 
de la communauté pakistanaise au Québec, elle a 
mandaté une représentante de son ministère pour 
suivre l'évolution de la situation et maintenir un lien 
direct avec la communauté pakistanaise. Le Minis-
tère a aussi créé dans son site Internet une section 
intitulée Inondations au Pakistan qui propose des 
hyperliens vers des organismes d'aide humanitaire 
reconnus, qui diffuse de l'information sur les activités 
de collecte de fonds pour le Pakistan et qui vise éga-
lement à mieux faire connaître la communauté pakis-
tanaise à la population québécoise. La ministre Ka-
thleen Weil et ses collègues ont aussi profité de l'oc-
casion pour annoncer que le ministère de l'Éduca-
tion, des Loisirs et du Sport versera aux établisse-
ments d'enseignement qui accueillent des étudiants 
pakistanais une subvention équivalente à la totalité 
des droits de scolarité pour le trimestre d'automne 

2010. 

«Le Pakistan connaît présentement la pire période de 
mousson depuis 80 ans. Les inondations et les glissements 
de terrain ont fait des millions de sinistrés et des milliers de 
victimes. Le gouvernement du Québec se joint à la commu-
nauté internationale pour apporter son appui à la population 
du Pakistan de même qu'aux Québécois d'origine pakista-
naise», a conclu la ministre Kathleen Weil. 

Source: Communiqué MICC 

Les députés du gouvernement du Québec participent à une levée 
de fond pour venir en aide aux sinistrés du Pakistan. 



Maghreb Canada Express  (http://www.maghreb-canada.ca)   Tél. (514) 576-9067  Vol. VIII   N°9   SEPTEMBRE 2010 

- Page 18 -

Gabriel EEl HHanbli; CCe ttombeur dd'olympiens!
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Depuis les jeux de Beijing, dernière étape dans la carrière
du demi-fondeur Achraf Tadili, la communauté marocaine
du Canada n'a plus de représentant en athlétisme sur la

scène internationale senior. Les exploits, du Maroco-québécois
Gabriel El Hanbli, viennent à point !

Questionné, par Maghreb Canada Express, sur le sujet, ce
dernier reste humble: " Achraf est un grand athlète ayant fait sa
marque ! Il a été détenteur du record canadien et pan américain
au 800m en plus de participer à des jeux olympiques ! Je n'en
suis pas là. J'ai tout à prouver encore mais je m'inspire de ses
accomplissements et c'est une grande motivation et un honneur
pour moi si je peux représenter les marocains comme il l'a fait."

Tout un Exploit ! Mais le champion reste humble !
Lors de l'entretien El Hanbli nous confia: "Cette victoire
représente une étape majeur dans un long processus que mon
entraîneur, José Sant, prépare depuis quelques années. Au
niveau jeunesse, j'ai été champion canadien en plus de battre le
record national sur cette distance. J'ai ensuite remporté les
championnats juniors et les Jeux du Canada (catégorie espoir).
L'objectif logique était de remporter le championnat senior mais
c'était plutôt inespéré puisque je devais battre Adam Kunkel le
grand favori Olympien et que ma préparation a fait défaut suite
à une blessure tôt en saison... Je n'ai toutefois jamais cessé de
croire en mes moyens et j'ai couru ma meilleure course au bon
moment pour l'emporter." 

Et d'ajouter: " C'est Mektoub car depuis le début de ma carrière
les coïncidences se succèdent pour me mener vers ce sport:
J'ai fait de la gymnastique au niveau national très longtemps.
Malheureusement je devenais trop grand pour être gymnaste.
Or il y avait une piste d'athlétisme tout près de chez moi et je
voyais José qui entraînait ses athlètes. Je me suis un jour
présenté et lui ai demandé la permission de se joindre à son
groupe. Une amitié s'est rapidement crée car il est aussi d'orig-
ine marocaine!... Avec le peu de marocains à Repentigny, ça
doit être le destin qui a fait en sorte que mon futur entraîneur
soit marocain!"

Courir pour et au Maroc ? Gabriel lance un appel
aux intervenants marocains !

Cette victoire est une étape dans un processus qui doit passer
par les Jeux de Londres en 2012. Pour ces jeux, El Hanbli
représentera sans doute le Canada mais dans un futur plus ou
moins rapproché il est loin d'être exclu de porter le rouge et le
vert marocain. " Ce n'est pas exclu" nous répondit-il. "Le par-
cours que j'ai suivi jusqu'à présent me guide pour courir pour le
Canada mais j'ai toujours ce rêve de représenter le Maroc sur la
scène internationale. Quand je porte le maillot canadien ce n'est
jamais en contradiction avec mes origines et j'ai le sentiment de
représenter le Maroc et toute la communauté marocaine établie
à l'étranger même au travers des couleurs du Canada !" El
Hanbli compte d'ailleurs entrer au Maroc après le Ramadan.
Bien sûr pour visiter le pays, mais aussi pour s'entraîner. 

Un appel est donc lancé aux entraîneurs sur place car avec son

chrono de 50",94 sur 400m haies, El Hanbli serait un excellent
partenaire d'entraînement en plus d'apporter une expérience
différente aux athlètes sur place. Les projets au Maroc pour
notre champion sont sérieux. Il aimerait bien pouvoir participer
aux meetings internationaux qui y sont organisés. " Il y a beau-
coup de meetings organisés un peu partout en Europe" nous
confia-t-il "mais j'aimerais courir chez moi, cela aurait une valeur
et une saveur spéciale. Un rêve de jeunesse [...]" 

Pour l'entraîneur de Gabriel, la question de la marocanité est
réglée. "Toute notre approche a une saveur marocaine. Nous
n'avons pas les moyens des grands centres d'entraînement de
Montréal mais nous savons nous débrouiller" Nous a-t-il fait
remarquer. Et de poursuivre: " J'ai côtoyé de grands athlètes
marocains durant ma jeunesse qui inspirent mon travail. Je
pense, entre autre, à Bouchaib Maachi qui était champion pan
arabe du 100m durant les années 60 (...)"

Quant à El hanbli, il aime dire à la blague que "seuls les maro-
cains sont capables de battre les éthiopiens ou les kenyans et...
si je suis rapide c'est grâce à mes jambes de Marocain !"

La tête haute, mais les pieds bien ancrés sur terre !
Pour El Hanbli, l'accomplissement sportif n'est pas le seul
objectif et d'un commun accord avec son entraîneur, son avenir
académique reste parmi ses priorités. " Le sport me passionne
mais je sais que mes études sont plus importantes. J'ai récem-
ment visité des universités aux États-Unis où on m'a offert des
bourses d'études. C'est une opportunité exceptionnelle que je
ne raterai pas. Courir est une passion mais je réalise l'impor-
tance de mes études. De toute façon, ne faire que du sport ne
serait pas une situation d'équilibre pour moi." 

Et de conclure, en guise de message pour la communauté: " il
faut croire en ce qu'on peut faire et ne pas avoir peur de le faire.
Il ne faut pas non plus avoir peur de travailler pour y arriver." 

Merci Gabriel et bonne chance ! Toute notre communauté est
fière de toi !

Par Yassine El Fouladi

À sa première année chez les Seniors, l'athlète d'origine marocaine thrône déjà
au sommet canadien du 400 mètres haies après avoir défait le vétéran omlympi-
en Adam Kunkel !

El Hanbli (à droite) avec son entraîneur José 
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 M aroco-canadien né à Rabat, Abderrahim 
Chahid a grandi dans cette ville où il a eu 
une Licence en physique à l’université Mo-
hammed V (1995). Il a quitté ensuite le 

Maroc pour venir étudier au Canada, à l’école polytechnique 
de Montréal où il a eu son diplôme d’ingénieur en génie 
électrique (télécommunication en 2000) . Il a ensuite com-
mencé une maîtrise en télécommunication qu’il a fini par 
abandonner pour poursuivre une formation artistique en art 
dramatique à l’école  de L’art Dramatique, Studio Cent-Un , 
au cours d’Otto Heise-Jensen.  

Pour en savoir davantage sur cet homme, nous lui avons 
demandé une entrevue qu’il nous accorda avec grâce. En 
voici l,intégralité: 

 Lequel de vos 5 métiers est votre gagne pain au Cana-
da ? Y a-t-il un quelconque regret ? 
Pour les deux bacs que j’ai eu (en physique et en télécom-
munication), je les ai fait pour faire plaisir à mes parents et 
aussi par défi… Par contre, la formation de cinéma c’était 
mon propre choix !...  

Oui ! Effectivement,  je travaille aussi dans le monde de la 
coiffure et j’ai mon propre salon…Je dis toujours que la coif-
fure fait partie  de cinéma car elle mise sur l’image et moi je 
la pratique avec profondeur….Des fois, même dans l’écri-
ture de mes scénarios, j’essaie de discuter avec mes clients 
des sujets et des choses plus vraies et plus profondes… 
J’aime partager avec eux ma passion pour le cinéma.  

Parlez-nous du votre virage vers le cinéma. Au fait ? 
Comment avez-vous eu l'idée de faire un film sur un 
sujet à controverse dans le pays d'accueil , en l’occur-
rence le voile? 
 J’ai commencé l’écriture de scénario de film «Touche pas à 
mon voile» pendant la commission Bouchard-Taylor sur les 
accommodements raisonnables; quand j’ai vu un certain 
nombre de québécois de souche, hommes et femmes, pren-
dre position contre le voile en se permettant de le juger 
d'une manière général, de dire que c'est une soumission de 
la femme… De dire aussi dire qu’ il faut dénoncer ces hom-
mes qui se servent de leurs femmes voilées enfermées 
dans des prisons ambulantes comme vecteur de propaga-
tion de leur idéologie politique anti-occidentale et anti-
démocratique…  J’étais stupéfié et choqué,: Désigner et 
stigmatiser un certain nombre d’hommes de cette manière 
est absolument terrifiant !  

Finalement,  j’ai décidé d’écrire un scénario (pas pour dé-
fendre le port du voile en tant que tel) mais pour montrer 
l’autre face de la médaille. Une femme féministe musul-
mane, porte le voile par conviction tandis que son mari cher-
che à le lui faire ôter… 

Après l’écriture du scénario, j’ai fait une formation sur la 
réalisation et le montage vidéo et c’est au début de 2010 
que j’ai commencé le tournage…  

Le film est sorti. Quel feedback à chaud de la part du 
public et  de la part de la critique ? 
Tout  d’abord j’aimerai dire une chose par rapport à toute la 
polémique sur ce film ! Vous savez, il y a une chose qui est 
claire, j’ai dit et j’ai répété que dans ce film je ne suis pas en 
train de justifier ou de défendre le port du voile parce que 
tout d’abord je ne suis ni Imam ni savant musulman: Je suis 
un artiste et un réalisateur , c’est tout !  

J’ai essayé de faire comprendre au monde ce phénomène 
de la laïcité et le port des signes religieux dans l’espace 
public.  

La laïcité est un concept, une idéologie et un système de 

Abderrahim Chahid, l’homme qui a plus d’un métier dans son sac ! 

Po
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um
 

P
dIngénieur, coiffeur, acteur, scénariste et réalisateur. Comment Abderrahim 

Chahid  arrive-t-il à concilier tant de talents et à exercer tant de métiers ?  
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pensée qui est produit par l’intelligence humaine comme 
tous les systèmes de pensée que se soit athé, croyant, 
etc… Donc, il y a un espace critique commun et il ne faut 
idéaliser aucun de ces systèmes ! 

Maintenant, ma question est la suivante : au nom de l’égali-
té homme-femme et de la liberté de la femme, des femmes 
qui ont choisi soit de porter ou de ne pas porter le voile 
pourquoi quand on les voit avec leurs foulards on leur dit 
que vous êtes soumises ? Est ce qu’Il y a juste une façon 
d’être libre ! C’est de ne pas porter de foulard? Mais qui 
décide de ce modèle de liberté de la femme et de sa ma-
nière de se vêtir dans ce pays ?   

La majorité des femmes de confession musulmane voilées 
ou pas sont des citoyennes comme tout le monde. Elles 
vivent dans la  « Laïcité », dans la démocratie et elles res-
pectent la loi. Je ne dis pas qu’il n’y a pas des femmes qui 
exacerbent un certain nombre de choses (comme la femme 
de collège avec le voile intégral) mais attention, il ne faut 
pas prendre une situation très précise et la généraliser !  

 Si c'était à refaire, l'auriez vous refait ? 
Globalement, le film est très équilibré. Malheureusement, on 
ne peut pas réduire le problème du port de voile au Québec 
comme ailleurs dans un court métrage de 30 minutes, mais 
si j’aurais l’occasion de le refaire, je le referai d’une manière 
plus détaillée dans un long métrage…  

Des projets pour ce court métrage sur le voile ?  
Le film est maintenant au CCM (Centre cinématographique 
marocain) pour le 8ème Festival du Court Métrage Méditer-
ranéen de Tanger et  on est en train aussi de le préparer 
pour l’envoyer à tous les festivals internationaux  (France, 
Québec, pays arabes…)  

C'est quoi la suite ?  
Présentement, je travaille sur un autre projet (un documen-
taire sur l’identité des enfants des immigrants marocains au 
Canada). 

Un mot pour nos lecteurs maghrébo-canadiens ? 
Merci à toutes et à tous ceux qui travaillent fort (très fort) 
pour essayer de faire construire… de faire avancer les cho-
ses dans tous les domaines pour donner le meilleur exem-
ple à d’autres communautés … Nous devons tous se don-
ner la main, se respecter les uns et les autres. Ainsi, nous 
aurons la joie de voir arriver la grande vraie PAIX dans ce 
beau pays des valeurs humanistes extraordinaires… Je 
vous souhaite une bonne fin de Ramadan à tous.  

 

Propos recueillis par A. El Fouladi 

 

 

  

 

Abderrahim Chahid, l’homme qui a plus d’un métier dans son sac ! 

Bref aperçu sur la carrière de comédien 
d’Abderrahim  Chahid  

 
Cinéma: 
2008 Chambra 13 . Réalisateur: Aziz Eljahidi. 1er  rôle: Méde-
cin de prison; 
2009 Incendies. Réalisateur: Denis Villeneuve. 3ème  rôle: 
Gardien de prison ; 
2009 Blue Mountain State . Réalisateur : Franck Magnier 
3ème  rôle: Arménien (Propriétaire d’un bar discothèque).; 
2010 Touche pas à mon voile. Réalisateur: Chahid Abderrah-
man . 2ème  rôle: Le mari de la femme voilée 
 
Télévision 
2007 Le toubib (téléfilm de 2M Maroc) 
Réalisateur: Aziz Eljahidi. 2ème  rôle: Ingénieur immigrant  
(Ami de Aziz Saadllah (Salem médecin immigrant)) avec Ra-
chid Badouri.  
2009 Trauma (Télésérie de Radio Canada). Réalisateur: Fran-
çois Gingras. 3ème  rôle: Garde corps de prince 
2009 Rejai Liya (Clip vidéo). Réalisateur: Omary Abdelilah  
Itinérant. 
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L 'analyse du Moyen Orient et de l'Afrique du Nord dans 
les Rapports nationaux 2009 sur le terrorisme, publiés 
le 5 août, montre qu'AQMI est essentiellement actif à 

partir du nord-est de l'Algérie et du nord du Mali. Les mem-
bres d'al-Qaida se sont déplacés dans le Maghreb arabe et au 
Sahel, notamment entre le Mali, le Niger et la Mauritanie pour 
monter leurs attaques. 

Les rançons versées pour la libération d'otages étrangers 
enlevés ont assuré à AQMI sa principale source de finance-
ment, souligne ce rapport. Bien que les gouvernements de la 
région aient tenté par le passé de lutter eux-mêmes contre 
AQMI, ils ont encore besoin d'une aide étrangère pour renfor-
cer leurs capacités militaires et policières, indique cette ana-
lyse. 

Les opérations d'AQMI le long de "frontières sous-
gouvernées" constituent toutefois "un défi" aux réponses des 
Etats, a indiqué l'ambassadeur itinérant Daniel Benjamin, 
coordinateur de la lutte antiterroriste au département d'Etat, 
lors d'une conférence de presse organisée le 5 août à Was-
hington. 

Benjamin a appelé les États de la région du Maghreb arabe et 
du monde entier à adopter une "politique sans concession" 
vis-à-vis des ravisseurs, afin de pouvoir mettre un terme aux 
flux de financement. 

Les opérations des services de sécurité algériens et le rejet du 
terrorisme par l'opinion publique "ont réduit l'efficacité globale 
d'al-Qaida au Maghreb islamique (AQMI ) ces deux dernières 
années", souligne ce nouveau rapport. 

"Les forces algériennes de sécurité ont fait un excellent travail 
[pour la défense] de l'Algérie et en conséquence, al-Qaida au 
Maghreb islamique est contraint de se retirer plus au sud, 
dans le Sahel : Mauritanie, Niger et Mali… y augmentant le 

nombre des attentats", a indiqué le vice-directeur du Centre 
national antiterroriste Russ Travers lors de cette conférence 
de presse. 

Réduction des attentats terroristes en Algérie 
Ce rapport souligne une réduction dans le nombre d'attentats 
terroristes de grande ampleur en Algérie en 2009, bien que 
les activités terroristes de faible niveau subsistent dans les 
zones rurales sous la forme de bombes artisanales et d'em-
buscades contre les forces de sécurité. 

Ce document souligne que le Groupe salafiste pour le prêche 
et le combat, le GSPC algérien, qui se fait désormais appeler 
al-Qaida au Maghreb islamique (AQMI), ne dispose d'aucun 
soutien dans les populations. 

Par suite de ses carences de recrutement, AQMI a dû travail-
ler d'arrache-pied pour tenter de remporter la bataille des mé-
dias, comme l'a montré la capacité de l'organisation à mener 
une attaque et à en revendiquer la responsabilité par un com-
muniqué dans les heures qui suivent. 

Ce rapport souligne la nécessité pour les forces algériennes 
de sécurité de s'adapter continuellement aux tactiques chan-
geantes d'AQMI. 

Les efforts de l'Algérie pour lutter contre les activités terroris-
tes ont également été soulignés dans ce rapport. Alger a ré-
cemment accueilli une réunion des chefs d'état major militaire 
du Mali, de Libye, de Mauritanie et du Niger pour mettre en 
place une stratégie régionale antiterroriste et créer un centre 
de commandement régional à Tamanrasset. De plus, le gou-
vernement algérien a mis en place un programme visant à 
embaucher 100 000 nouveaux policiers et gendarmes, à ren-
forcer les frontières et la sécurité dans les aéroports et à aug-
menter la présence sécuritaire globale dans les principales 
villes. 

AQMI constitue la principale menace terroriste en Mauritanie, 
estiment les analystes. Ce rapport passe en revue un certain 
nombre d'attentats qui ont visé des intérêts étrangers et des 
ressortissants nationaux en 2009, dont le plus important a été 
l'attentat suicide à proximité de l'ambassade de France à 
Nouakchott. 

La part du Maroc  
Concernant le Maroc, le document affirme que le gouverne-
ment poursuit une approche antiterroriste globale qui met 
l'accent sur la neutralisation des cellules terroristes existantes 
par le travail traditionnel des services de renseignement, par 
des mesures de sécurité préemptives et par la collaboration 
avec des partenaires régionaux et internationaux. 

En s'appuyant sur le rejet du terrorisme dans l'opinion publi-
que, le gouvernement marocain s'attache à réduire l'extré-
misme, à dissuader les individus d'adopter des attitudes radi-
cales et à promouvoir des points de vue religieux modérés et 
pacifiques. 

Al-Qaida au Maghreb islamique (AQMI) représente la principale menace terroriste dans le Grand Sahara 
et la région du Sahel, selon un rapport sur le terrorisme récemment publié par le département d'Etat amé-
ricain. 

Antiterrorisme: Les Américains (trop) optimistes ?  
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Le Maroc s'est également intéressé au financement du terro-
risme et aux opérations de blanchiment d'argent par le biais 
de l'Unité de renseignements financiers créée en avril 2009. 

Les autorités marocaines ont pu démanteler plusieurs cellules 
terroristes. Mais, précise ce rapport, la seule présence de ces 
groupes souligne la nécessité de continuer à être prudent et 
vigilant. 

Le rapport indique que le gouvernement tunisien a fortement 
mis l'accent sur la lutte contre l'extrémisme et le terrorisme. 
Outre la mise en place de mesures de sécurité et l'application 
de la loi, le gouvernement utilise également des programmes 
sociaux et économiques, notamment la santé et l'éducation 
publique, pour améliorer les situations que les terroristes ex-
ploitent pour leur recrutement et leur propagande. 

Coopération de la Libye  
Quant à la Libye, le département d'État note que le gouverne-
ment libyen continue de coopérer avec les Etats-Unis et la 
communauté internationale pour combattre le terrorisme et 
son financement, après la décision de Tripoli de renoncer au 
terrorisme et à ses programmes d'armes de destruction mas-
sive. 

Le rapport analyse les déclarations du Président malien Ama-
dou Toumani Touré le 20 juillet 2009, lorsqu'il a confirmé que 
la Libye, l'Algérie et le Mali envisageaient des efforts militaires 
et de renseignement conjoints pour lutter contre les menaces 
à la sécurité liées à AQMI dans la région transsaharienne. 

Il souligne la réconciliation de la Libye et les efforts de réhabi-
litation lancés par la Fondation Kadhafi pour le développe-
ment pour convaincre le Groupe combattant islamique libyen 
(GCIL), auparavant affilié à al-Qaida, de renoncer à la vio-
lence et au terrorisme. Six membres importants du GICL, dé-
tenus dans la prison d'Abou Salim, ont publié un document 
dans lequel ils affirment renoncer à la violence et vouloir ad-
hérer à une théologie islamique plus saine. 

Ce rapport indique que ce document de 417 pages du GICL, 
intitulé "Etudes révisionnistes des concepts du djihad, vérifica-
tion et jugement du peuple", donne des interprétations détail-
lées de "l'éthique et la morale du djihad". Il comprend le rejet 
de la violence comme moyen de changer les situations politi-
ques dans les pays à majorité musulmane dont les dirigeants 
sont musulmans, et condamne le meurtre de femmes, d'en-
fants, de personnes âgées, de religieux, etc. Réduire la notion 
du djihad à la lutte au sabre est une erreur, ajoute-t-il. 

Le rapport du département d'Etat américain ajoute que les 
autorités libyennes ont libéré quelque 144 anciens membres 
du GICL et 60 membres d'autres groupes djihadistes de pri-
son après qu'ils eurent achevé leur programme de réhabilita-
tion. 

Enfin, ce rapport indique que le Partenariat antiterroriste trans-
saharien (TSCTP) a réussi à renforcer les capacités des pays 
de la région du Sahara et du Sahel et à coordonner les efforts, 
malgré quelques revers politiques enregistrés au fil des an-
nées par suite de coups d'Etat, de rebellions ethniques et de 

mesures extra-constitutionnelles. 

Le TSCTP est une stratégie pluriannuelle à différents volets 
destinée à combattre l'extrémisme violent et à marginaliser les 
organisations terroristes en renforçant les capacités de lutte 
antiterroriste de chaque pays et au niveau régional, en amélio-
rant et en institutionnalisant la coopération entre les agences 
de sécurité et de renseignement de la région, en favorisant la 
gouvernance démocratique et en discréditant l'idéologie terro-
riste. 

Les objectifs ultimes de cette initiative sont de renforcer les 
capacités locales des gouvernements du pan-Sahel 
(Mauritanie, Mali, Tchad et Niger, ainsi que le Nigeria, le Sé-
négal et le Burkina Faso) ; de relever les défis posés par les 
organisations terroristes au trans-Sahara ; et de faciliter la 
coopération entre ces pays et leurs partenaires américains au 
Maghreb (Maroc, Algérie et Tunisie). 

Par Adil Dekkaki pour Magharebia  

Suite de la page 22 

Pour en savoir plus sur l’Association Musulmane 
de Montréal Nord (AMMN), visitez le site WEB 

http://www.ammn.org 

L’acte de mariage musulman. 
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L es autorités marocaines réagissent vigoureusement à un 
récent rapport publié par le Programme des Nations 
unies pour le développement (PNUD). Le Haut commis-
saire au Plan Ahmed Lahlimi a organisé un point de 

presse à Casablanca le 25 août pour critiquer "les failles" des 
indices utilisés par l'OPHI (Oxford Poverty and Human Develop-
ment Initiative), le partenaire du PNUD pour la rédaction de ce 
rapport. 

Cette conférence de presse faisait suite à une déclaration le 20 
août du ministère des Affaires étrangères, qui remettait en cause 
la précision des résultats et les indicateurs utilisés dans les rap-
ports du PNUD. 

Cette nouvelle étude établit le taux de pauvreté au Maroc à 28 
pour cent, alors que la Haute commission au Plan (HCP) l'éva-
luait à seulement 9 pour cent dans son rapport 2007 sur les 
conditions de vie des familles. Les chercheurs de l'OPHI ont ana-
lysé les données de 104 pays. 

L'Indice multinational de la pauvreté (IMP) se fonde sur dix indi-
cateurs, comportant le taux d'inscription scolaire, la mortalité 
infantile, la malnutrition des enfants, l'accès à l'électricité et la 
possession de certains biens de consommation (radio, télévision, 
téléphone, bicyclettes et motos, voitures et tracteurs, cuisinière, 
toilettes et autres). 

Selon Lahlimi, les chercheurs se sont fondés sur les chiffres de 
2004, et bien que les facteurs utilisés dans leurs calculs soient 
importants de par leur grande variété, ils ne couvrent pas toutes 
les priorités socio-économiques, comme celles qui développent la 
capacité des individus à se prémunir contre la pauvreté. 

Lahlimi explique également que les périodes de référence de ces 
données sont comprises entre 2000 et 2008, ce qui enlève donc 
toute justification au classement des pays selon l'IMP. Par exem-
ple, cette classification compare le Maroc de 2004 avec l'Egypte 
de 2008 et la Jordanie de 2007. 

"Tous les efforts fournis par le Maroc entre 2004 et 2008 ne sont 
pas reconnus, alors que le Maroc a lancé des plans structuraux 
ainsi que l’Initiative nationale pour le développement humain", 
souligne Lahlimi. "L’approche de l’OPHI ne reflète pas le niveau 
actuel de la pauvreté au Maroc." 

Il souligne que ce centre de recherche n'a pas pris en compte le 
revenu des familles. Selon les indicateurs utilisés, affirme-t-il, une 
famille qui perd un enfant (comme l'indique l'indice de la mortalité 
infantile) peut être considérée comme pauvre bien qu'elle dispose 
d'un revenu élevé. 

Toutes ces critiques ont été soumises à la directrice de l'OPHI, 
Sabina Alkire. 

Le gouvernement marocain proteste également contre la publica-
tion de ces résultats dans le prochain rapport sur le développe-
ment du PNUD. 

Le communiqué publié par le ministère des Affaires étrangères 
indique que "la validation par le PNUD, une institution de l'ONU, 
de telles études, dénote un manque de rigueur et de profession-

nalisme et porte préjudice au Maroc et à ses efforts." 

L'économiste Mohamed Chamali a expliqué que le Maroc doit 
reconnaître qu'un taux de pauvreté élevé existe au sein de sa 
population, notamment dans les zones rurales. 

"L’année dernière, la même polémique avait été créée par suite 
de la publication du Rapport sur le développement. La représen-
tante du PNUD avait alors signalé que le niveau de pauvreté ne 
peut être mesuré que par les critères basiques de l'amélioration 
du niveau de vie, à savoir l'alimentation, la scolarité et la santé", 
a-t-il expliqué. 

Mohamed T., un fonctionnaire, estime que le taux de pauvreté 
récemment révélé par le PNUD dans son rapport doit être précis, 
et pense qu'il n'est pas suffisant de ne prendre en exemple que 
Rabat et Casablanca ; les difficiles conditions de vie des Maro-
cains dans les zones rurales et éloignées doivent également être 
prises en compte. 

"J'estime que les critères utilisés dans ce dernier rapport en date 
sont largement suffisants pour se faire une idée du niveau de 
pauvreté au Maroc. La santé et l'éducation donnent une image 
assez claire des conditions de vie", a ajouté Farid Matioui, un 
employé de banque. 

Afaf Marzouki, une étudiante, est en revanche d'accord avec la 
réaction du gouvernement marocain, dans la mesure où le lance-
ment de l'Initiative nationale pour le développement humain en 
2005 a fait une différence dans la vie quotidienne de centaines de 
familles. 

"Le chiffre de 28 pour cent annoncé par le PNUD est alarmant", 
explique-t-elle. "Cela était peut-être vrai en 2004. Une nouvelle 
analyse doit être faite avec des chiffres actuels pour juger si la 
situation a évolué." 

Par Siham Ali pour Magharebia  

Le Maroc s'est plaint des résultats du récent rapport du PNUD concernant 
la pauvreté et tente d'empêcher leur  publication dans ce rapport interna-
tional.  

Controverse autour de l’indice de la pauvreté du PNUD 

Ahmed Lahlimi 
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M ais avec l'économie post-industrielle, c'est plutôt les 
ressources informationnelles qui différencient une 
organisation de ses concurrents. 

La situation économique actuelle se caractérise par la mondia-
lisation de l'économie, la vive concurrence entre les acteurs 
économiques, et l'instabilité de l'environnement, c'est pourquoi 
le manager doit disposer de la bonne information, de la bonne 
source pour prendre la bonne décision.  

Certes les entreprises cherchent une information économique 
en premier lieu (les prix pratiqués par la concurrence, les fu-
sions, les cours de la bourse… etc.), mais d’autres types d’in-
formation sont nécessaire pour toute entreprise ; par exemple 
l’information juridique permet de se tenir au courant de l’actua-
lité normative et législative ( les normes de sécurité, les lois 
relatives au secteur d’activité…etc.), ‘‘l’information sociétale’’ 
est inhérente aux études marketing ( les habitudes de consom-
mation, traditions et pratiques culturelles …etc.) , l’information 
technologique qui concerne les nouveautés scientifiques, tech-
niques, industrielles ( les machines, les produits, les brevets, 

les TIC …etc.). 

Cette information est dite pertinente lorsqu’elle répond parfaite-
ment au besoin informationnel. Parfois, il suffit qu’elle réponde 
à un seul critère pour qu’elle soit pertinente (actualité, fiabilité 
de la source, breveté …etc.), d’autres fois l’information n’est 
pertinente que lorsqu’elle répond à plusieurs critères.   

 

Malgré son importance, l'accès à l'information de qualité reste 
encore négligé par l'entreprise marocaine cette négligence est 
due, selon les études faites dans la matière, au manque de 
sensibilisation, l'absence des professionnels de l'information 
dans les entreprises, la difficulté de l'accès à l'information pu-
blique, l'insatisfaction des entreprises de la qualité, l'actualité 
et la fiabilité de l'information fournie par l'administration… 

Aujourd'hui la survie de l'entreprise marocaine dépend en 
grande partie de l'accès à une information à la fois pertinente, 
fiable, et actualisée. Or cela exige trois choses à savoir: la 
présence d'une politique nationale en matière de l'information 
et la documentation, des professionnels de l'information bien 
formés et la sensibilisation des acteurs économique à l'impor-
tance de cette ressource vitale. 

Depuis la révolution technologique, l'information ne cesse d'avoir de l'im-
portance dans l'activité économique. Car, rappelons le, dans l'économie     
industrielle c'est l'organisation qui dispose le plus des ressources primaires 
était la plus rentable. 

Par A. Rachidi 

Maroc : 4,3% de croissance pour 
2011  

L’économie marocaine devrait enregistrer un taux de crois-
sance de l’ordre de 4,3% en 2011. C’est ce que prévoit le 
budget exploratoire élaboré par le haut Commissariat au 
Plan (HCP) . L’augmentation du PIB non agricole serait de 
5,4%, une hausse attribuée à une croissance des secteurs 
secondaire et tertiaire respective de l’ordre de 5,7 et de 
5,3%. 

De nombreux secteurs devraient bénéficier de cette crois-
sance, notamment sous l’impulsion, du moins selon les 
prévisions du HCP, des diverses stratégies menées par le 
Maroc. Cela devrait être le cas de l’énergie ou encore de 
l’automobile. 

Le bâtiment connaîtrait quant à lui un grand dynamisme, 
sous l’impulsion de la politique du logement social menée 
par le gouvernement. Côté recettes, les transferts des Ma-
rocains résidant à l’étranger devraient connaître une 
hausse de l’ordre de 10%. Cela supposerait que la situa-
tion économique au sein des pays d’accueil s’améliore 
nettement. 

Source : Bled.ma 
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Le 20 août 1993, l'association des Marocains résidant au
Canada "ASSALAM" que je présidais à l'époque organi-
sait pour la 1ere fois la commémoration de la révolution du

Roi et du peuple 1953 à Montréal  à l'hôtel Crown Plaza. Cette
cérémonie était présidée par l'ambassadeur Tj-eddine Baddou
et le consul général Monsieur El Yazid El Kadiri. La conférence
était animée par le regretté le professeur  Me Othman Jorio.
Plus de 140 personnes marocaines et étrangères issues de dif-
férents horizons ont participé à ce moment privilégié à une con-
férence qui traduit la volonté d'oeuvre  pour le raffermissement
des liens entre la génération de l'indépendance et celle qui a
mené le combat contre le colonialisme.

La révolution du Roi et du peuple n'était pas celle du Roi
uniquement ou celle du peuple, mais elle était leur révolution
commune et l'on peut dire que le Maroc était un révolutionnaire.
Pourquoi célébrons le 20 août, parce que ce fut la première
étincelle annonciatrice de l'effondrement de la colonisation
partout dans le monde et particulièrement dans le continent
africain, thème que développait Me Othman Jorio.

Pourquoi cette commémoration quand on sait que l'histoire du
Maroc, depuis qu'il a subi les premiers assauts de la colonisa-
tion, foisonne de récits de faits d'armes qui ont immortalisé le
pays et ses héros? Certes les batailles ne laissaient pas de répit
au colonisateur dont elles menaçaient la quiétude et la sécurité,
mais celle de janvier 1944 lui a montré que c'était sa propre
existence qui était en jeu... En fait, l'année 1944 marquait le
point de rencontre où convergent les forces vives de la nation
et son Roi.

Le combat de Mohamed V, l'homme, le héros de la libération, le
rénovateur. Il s'est comporté, sa vie durant, comme un résistant
et un militant, en parfaite symbiose avec la nation marocaine à

laquelle, il est resté fidèle autant qu'elle lui était loyale… Et
envers laquelle il a rempli tous les engagements qu'il a contrac-
tés devant Dieu et devant son Peuple.

Le  colonialisme et ses laquais appelaient Mohamed V " le sul-
tan des carrières centrales". Or le regretté souverain était fier de
ce sobriquet et répétait souvent " Maintenant, je sens que le
colonisateur a pris conscience du danger puisqu'il me perçoit
comme le Roi d'un peuple et non pas comme un Roi purement
symbolique ".

L'exemple de Mohamed V, sa vie, ses combats, son oeuvre
devraient être largement connus pour servir à l'édification des
générations nouvelles marocaines. Cet homme appartient à
l'Afrique entière pour la liberté, pour l'unité et pour le progrès de
laquelle il a lutté inlassablement.

Le mouvement de la résistance et l'armée de libération, par leur
courage, leur fierté et leur patriotisme, ont inscrit des pages
héroïques dans  l'histoire du Maroc… Si glorieuse ! Cette
apothéose de la symbiose qui lie un roi et un peuple, n'a pas
manqué de rehausser la renommée du Maroc qui, sortant de
son isolement, a retrouvé son prestige international historique.   

Tout au long de sa vie, Sa majesté Mohamed V a été un résis-
tant et un militant en parfaite communion avec sa nation envers
laquelle il était aussi fidèle qu'elle lui était loyale. Il a rempli tous
ses engagements envers Dieu et envers son peuple...La lutte
entamée par le peuple marocain sous la direction de Mohamed
V se poursuit encore. Les acquis issus de cette lutte du Roi et
du peuple sont des acquis sacrés dont chaque marocain se
trouve impérativement le dépositaire et le gardien.

A ppeine qquelques mmois aaprès sson llancement, lla FFondation TTarik EEssalama eembarque ddans ddeux
événements mmarocains mmajeurs:  LLe ppremier ffut ll'organisation dde lla ffête ddu TTrône ((avec dd'autres
associations) eet lle ddeuxième (( qquasiment ttoute sseule )) ll'organisation dd'une ccérémonie ccommé-
morant lla RRévolution ddu RRoi eet ddu PPeuple. LLe pprésident dde ccette ffondation, MM. AAhmed MMendili,
n'est ppas àà sson ppremier eessai. IIl eest mmême lla ppreuve vvivante qque lle mmilieu aassociatif  dd'origine
marocaine nn'était ppas TTerra nnullus iici aau CCanada. 
L'ayant iinterrogé ssur lle ppourquoi dde lla ccommémoration dde lla rrévolution ddu RRoi eet ddu ppeuple, vvoilà
la rréponse mmanuscrite qqu'il nnous aa ffait pparvenir:

Ahmed Mendili

Plus de 200 personnes de différentes confessions et
nationalités, des gens d’affaire, diplomates et universitaires
et simples citoyens ont répondu à l’appel de M. Mendili !

ddiieed dee nd lindililimm MMMhAh eed ee d iil

. !à ao o o d d de e e é e e ep p ppi i y u i ie s mp es c o ens on répon à appe e ent t t i l i d l l d M M dili !é à ’
, ,a a a a a ao d g d d oé e e e e e e epi i i i u iv i ina ona és es gens a fa re p oma es e n ers a rest t t t ti li d d i di l i i ié ’ ffa

d o d d o oe e e e é e e e epu i is e personnes e féren es confess ons eP 00 t tPl d d di i200 éffé fe
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L ’annonce de cet événement majeur dans l'agenda 
économique international a été faite, le 2 septem-
bre dernier à Casablanca (Maroc), en présence 
d'opérateurs et de partenaires nationaux et inter-
nationaux. 

Ce Forum réunira des décideurs politiques, des chefs d'entre-
prises, ainsi que des représentants de la société civile et les 
leaders d'opinion les plus importants sur le plan régional et 
international, en vue de mener une réflexion sur une stratégie 
de croissance et de développement pour la région dans un 
contexte de crise économique mondiale, de volatilité des prix 
du pétrole, de pénurie d'eau ou encore la problématique lanci-
nante de l'immigration. 

Il servira aussi de plate-forme pour déchiffrer de façon collec-
tive la réalité de l'après crise afin de prendre les décisions qui 
s'imposent tant à l'échelle nationale que régionale. 

Une attention particulière sera portée aux fonds souverains et 
à leur orientation croissante vers un engagement régional 
dans des domaines essentiels comme les énergies renouvela-
bles, la santé et les systèmes sociaux, le développement des 
infrastructures et les avancées technologiques. 

Les perspectives de la région MENA en tant que faiseur d'opi-
nion global seront aussi examinées en vue d'étudier la liquidité 
financière de la région, son potentiel et sa croissance démo-
graphique et ce, en considération des nouvelles modalités de 
commerce et d'investissements d'une rive à l'autre de la Médi-
terranée et de l'Afrique sub-saharienne, ainsi que les relations 
émergeantes de la région avec les Etats-Unis et l'Asie. 

L'agenda économique de la région sera aussi réexaminé. Et 
pour cause, de la deuxième génération des combustibles bio-
logiques et de l'industrie de pointe à la finance mobile et aux 
solutions dans le domaine de la santé, la région MENA com-
mence à acquérir de nouvelles capacités avec un potentiel 
destiné à augmenter sa compétitivité et à progresser sur le 
chemin du développement humain. 

Le programme du Forum s'articulera autour de trois grands 
axes à savoir: "Réponses régionales aux risques globaux", 
"Encourager une croissance durable" et "Afrique du Nord : 
Nouvelles régions de partenariat commercial". 

Sur ce dernier axe, M. André Schneider, Directeur Général du 
Forum Economique Mondial, a souligné que le choix de cette 
thématique s'impose par son actualité d'autant que l'Afrique 
du Nord, forte de ses relations avec les pays du Golfe et du 
levant et son accès unique aux marchés sub-sahariens et 
européens, connaît une nouvelle expansion commerciale sur 
le plan international. 

M. Schneider a, en outre, mis en avant la portée et l'impor-
tance des initiatives menées dans des domaines aussi divers 
que capitaux, tels les infrastructures énergétiques, les servi-
ces financiers et l'immobilier. Des domaines qui, a-t-il dit, ont 
notamment contribué au raffermissement de la coopération 

avec les pays méditerranéens ainsi qu'avec les États-Unis et 
l'Asie. 

D'où, pour lui, l'importance de cette grande messe économi-
que qui tentera de réfléchir sur les mesures politiques et com-
merciales nécessaires pour que cette tendance de compétitivi-
té à long terme perdure et aussi d'apporter des solutions spé-
cifiques à chaque région tout en se projetant dans l'avenir 
pour prospecter les opportunités d'investissements au Maroc 
et dans la région MENA. 

Tout en faisant remarquer que ce forum se tient dans un mo-
ment crucial de la vie de la communauté internationale qui 
guette avec appréhension et d'immenses espérances la sortie 
de cette crise financière qui secoue le monde depuis près de 
deux ans, M. Schneider a plaidé pour une répartition juste des 
richesses et une croissance qui profite à tous. 

L'organisation de ce Forum au Maroc est un choix judicieux et 
fort porteur d'autant que le Royaume bénéficie d'une position 
géographique enviable et entretient des liens privilégiés avec 

Le Forum économique Mondial sur la région du Moyen-Orient et 
l'Afrique du Nord (MENA) se tiendra du 26 au 28 octobre à Mar-
rakech, sous le thème "Sens, Résilience et Prospérité".  
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l'Europe, l'Afrique subsaharienne, les pays du Moyen-Orient 
et du Golfe et aussi des liens de plus en plus affirmés avec 
l'Amérique du Nord et l'Amérique Latine, a souligné M. 
Schneider. 

Pour sa part, M. Mohamed Horani, Président de la CGEM, qui 
s'est félicité de l'immense opportunité offerte par l'organisa-
tion de ce Forum, a souhaité que cette rencontre débouche 
sur la promotion d'une intégration économique au sein de 
grands ensembles régionaux comme l'Euromed, la Zone paci-
fique ou encore les Amériques. 

"L'avenir est à des ensembles régionaux intégrés et compéti-
tifs au sein desquels on ne parlera plus de délocalisations 
mais de redéploiements industriels'', a-t-il indiqué, plaidant 
pour une meilleure synchronisation et davantage d'intégration 
entre les croissances induites par la consommation et la pro-
duction. 

Présentant les atouts et les acquis réalisés par le Maroc sur 
la voie de la consolidation de la croissance, M. Horani a souli-
gné que les choix volontaires opérés par le Royaume, son 
engagement pour une société moderne et une économie 
libérale composent le sens que définit SM le Roi Mohammed 
VI au Maroc nouveau. 

Un véritable projet de société où les dimensions économique, 
sociale, environnementale et humaine visent un développe-
ment structurel global et équilibré, a-t-il dit, ajoutant que le 
Maroc a, pour la réalisation de ce vaste projet, lancé différen-
tes stratégies et des chantiers audacieux dans le cadre d'un 
partenariat agissant public-privé. 

Un essor tous azimuts que M. Anas Alami, Directeur Général 
de la Caisse de Dépô t et de Gestion (CDG), a mis en avant 
en affirmant que le volume des investissements injectés dans 
l'économie nationale durant la dernière décennie dépasse 
largement celui des quarante premières années de l'après 
indépendance. 

Il a, cependant, estimé que pour soutenir cet essor, il s'agit 
aujourd'hui de diversifier les sources d'investissements en se 
tournant davantage vers les pays du Golfe et la Chine, d'au-
tant que le Maroc présente des opportunités immenses en 
matière d'investissement. 

Regrettant l'injustice des classements établis par des institu-
tions et des organisations internationales sur le niveau de 
développement humain au Maroc, M. Alami a espéré que ce 
Forum puisse changer cette perception erronée et approxima-
tive en reflétant les avancées réelles réalisées par le Maroc. 

Revenant sur le séisme financier qui secoue le monde depuis 
le 13 octobre 2008, M. Alami qui co-préside ce Forum, a, tout 
en saluant les réactions courageuses d'un bon nombre de 
pays face à la crise dont le Maroc, estimé que les solutions 
de parade consistent notamment dans la mise en place de 
réformes structurelles, jugeant inutiles les mesures de protec-
tionnisme. 

Source: MAP 

 

 

Il y a presque un an déjà ! 
le Professeur Ahmed Naciri publie 
son livre : «Les aspects interne et 
externe de la gouvernance d’entre-
prise»  

(Internal and External Aspects of   
Corporate Governance) 

 

S elon le professeur Naciri, un système efficace 
de gouvernance d'entreprise a deux aspects 
internes et externes qui doivent être suffisam-
ment réactifs si on veut que la gouvernance 
réussisse.  

Dans ce livre, Ahmed Naciri examine ces deux as-
pects de base qui se veulent être les derniers mots à 
la mode dans les affaires et la théorie du manage-
ment. 

Les aspects internes comprennent la structure de 
propriété, le conseil d'administration et comités, le 
contrôle interne, la gestion des risques, la transpa-
rence et l'information financière. Quant aux aspects 
externes, ils peuvent être orientées vers le marché, 
ou peuvent prendre la forme de classement de crédit 
et / ou des exigences sociales.  

Grâce à l'orientation initiale de la loi Sarbanes / 
Oxley, en se concentrant uniquement sur l'informa-
tion financière (et compte tenu de son influence déci-
sive et considérable sur toutes les autres législations 
similaires de gouvernance d'entreprise partout dans 
le monde) la plupart des écrits sur la gouvernance 
d'entreprise ont traité uniquement des mécanismes 
internes. L’objectif du livre du professeur Naciri est de 
combler le vide grâce à une approche systémique 
afin de donner une image globale des fondements 
théoriques de la gouvernance d'entreprise, principale-
ment en mettant l'accent sur sa double dimension: 
interne et externe. 
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 Du côté de la France... 

L es Français estiment à 66% que les "trois années de 
présidence Sarkozy" ont été un "échec" et font davan-
tage confiance à Dominique de Villepin (24%) pour les 

années qui viennent. 
André Vallini, le député PS et président du conseil général de 
l’Isère, présent pendant le discours de Sarkozy comme le 
rapporte « Le Canard enchaîné » du 4 août 2010 a livré son 
analyse aux journalistes présents sur place : 
« Nicolas Sarkozy a dit que nous subissons les conséquences 
de cinquante années d’immigration insuffisamment régulée 
qui ont abouti à un échec de l’intégration. Si elle avait échoué, 
il ne serait pas président de la République, ni moi député et 
président du conseil général. Moi je n’oublie pas que mon 
grand-père était italien. Il ne devrait pas oublier que son père 
est d’origine hongroise. » 
En effet, après son intervention sur France 2 le 12 juin, 60% 
des sondés n’ont pas trouvé le Président de la République 
convaincant. À Grenoble c’est une sorte de caricature qui 
s’est exprimé le 30 juillet. Sarkozy relance le débat sur la sé-
curité et l’Immigration. Il en a même rajouté une couche 
épaisse. Toutes les barrières ont été franchies, les tabous 
brisés : assimilation claire entre délinquance et immigration, 
désignation des ennemis : étrangers, nomades, jeunes, racail-
les. Les « mesures concrètes » annoncées devraient inquiéter 
son camp plus encore que la dérive de l’extrême droite. Car 
elles sont comme le rapporte le même « Canard », de trois 
sortes : certaines sont déjà en vigueur depuis des lustres ; 
quelques-unes sont d’une inefficacité garantie et éprouvée ; 
d’autres, enfin, carrément inapplicables, inconstitutionnelles 

ou contraires au droit européen. Mais peu importe, l’essentiel 
c’est que le futur électeur soit emballé par le programme. 
Le premier point concerne le Français d’origine étrangère. Ce 
n’est un secret pour personne ; chacun sait qu’en remontant à 
quelques générations, ce serait un miracle si la plupart des 
familles françaises, à commencer par celle du Président de la 
République, hongroise et italienne, ne débusquent pas dans 
leurs ascendants de suspects étrangers. 
Pour l’instant, le gouvernement et Sarkozy lui-même refusent 
de donner une définition de ce « Français d’origine étran-
gère » et donc de son contraire : le bon « Français de sou-
che ». Cela veut peut-être mieux. Car le terrain est extrême-
ment glissant. 
Faudra-t-il justifier de deux parents français ? De combien de 
grands-parents ? Il n’existe qu’un seul texte qui se soit aven-
turé dans ce marécage. Daté de 1941, il n’a pas laissé de 
bons souvenirs. 
Le second point concerne le retrait de la nationalité, il 
concerne les tueurs de policiers entre autres. La seule consé-
quence concrète de cette mesure, c’est la possibilité d’expul-
ser le criminel. Sauf qu’en principe il doit d’abord purger sa 
peine, la nouvelle loi ; si elle est votée, devra attendre quel-
ques années avant de voir ses premiers effets. 
Combien de tueurs de policiers sont concernés par cette dé-
chéance de nationalité ? D’après « Le Canard », le ministère 
de la Justice reconnaît qu’il n’existe aucune statistique per-
mettant de répondre à cette question. Pour la bonne raison 
que le casier judiciaire ne fait bien sûr aucune mention de 
l’ «origine » du condamné. 
Conclusion : Sarkozy a lancé cette idée sans avoir la moindre 
idée de ses effets. 
En réalité, vu le nombre des condamnés pour meurtre ou 
tentative de meurtre contre les forces de l’ordre, et, parmi ces 
condamnés, une petite proportion de naturalisés. Si cette loi 
touche une ou deux personnes par an, ce sera un succès. 
Selon le ministère de l’Immigration, cité par « La Croix » (3/8), 
il n’y a eu que cinq cas de déchéance de nationalité en 2006, 
aucun depuis lors. 
Le troisième point concerne les étrangers nomades, venus de 
Roumanie, de Bulgarie, de Hongrie. Expulsion en trois mois 
de « la moitié » de leurs camps « illicites » ? 
Quoi de neuf dans cette annonce martiale ? Il ne se passe 
pas une semaine sans un de ces « démantèlements. 
Et où vont-ils, les démantelés ? Sur un autre terrain tout aussi 
« illicite », en attendant le prochain «démantèlement. Et ainsi 
de suite. Une politique qui a fait ses preuves et qu’il convient 
de poursuivre sans relâche. 
Pourquoi expulse-t-on ces gens de voyages maintenant ? On 
sait que la loi qui oblige les villes à aménager des aires pour 
des caravanes de Roms ou des gens du voyage n’est pas 
appliquée. Les communes en infraction ne risquent aucune 

Sécurité et Immigration : Sarkozy compte sur ces deux thè-
mes pour redorer son blason au moment où sa cote de po-
pularité  est au plus bas. 
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sanction. Et aucune « guerre impitoyable » n’est envisagée 
contre elles. 
Lorsqu’il présidait le conseil général des Hauts-de-Seine, Sar-
kozy n’a jamais réuni la commission sur l’accueil des gens de 
voyage. Elu président de la République, il n’a pas encore assi-
milé ce problème d’arithmétique simple : 100 Roms pour 50 
places licites, cela fait combien d’ «illicites » ? 
Il faut savoir que l’idée de procéder à des expulsions massives 
de Roms vers leur pays d’origine est proprement lumineuse. 
La preuve : Besson la met en application tous les jours. C’est 
même grâce à eux qu’il réussit son objectif de 28000 expul-
sions par an. À eux seuls les Roms représentent un bon tiers 
de ses quotas. 
Mais il s’agit de « retours volontaires » ou « aidés ». C’est à 
dire payés entre 300 et 3000 euros, selon la taille de la famille. 
Une fois la frontière passée, l’expulsé (citoyen européen, faut-il 
le rappeler ?) est libre de revenir. Et de se faire expulser à 
nouveau. 
Lundi 2 août, la Commission européenne a rappelé sèchement 
à la France que le principe de libre circulation « s’applique à 
tous les citoyens de l’Union sans discrimination.» 
Le dernier point concerne les parents de délinquants qui n’obli-
gent pas leurs progénitures à respecter les injonctions de la 
justice. Ces derniers risquent deux ans de taule. 
L’inconvénient de cette loi, c’est qu’une fois incarcérés, les 
parents (le père, la mère ou les deux ?) auront un peu de mal 
à s’occuper des enfants. Et que fera-t-on aux grands-parents ? 
Et si ces derniers ne se montrent pas à la hauteur ? 
Autre problème, la justice devra démontrer que les parents 
indignes n’ont rien tenté pour tenir leurs progénitures. Com-
ment le prouver ? Presque aussi difficile que de démontrer que 

cette loi soit applicable ! 
Pour conclure, il faut juste souligner que sur les 38 membres 
du gouvernement actuel (y compris Fillon), 12, à l’instar de leur 
président, sont « d’origine étrangère », soit les ministres Eric 
Besson, Patrick Devedjian, Christian Estrosi et Bernard Kouch-
ner ; ainsi que les sous-ministres Fadela Amara, Nora Berra, 
Hubert Falco, Nathalie kosciusko-Morizet, Pierre Lellouche, 
Nadine Morano, Hervé Novelli et Rama Yade. 
Bref, c’est quasiment au tiers un gouvernement de métèques à 
l’image de leur président issu d’un père immigré de Hongrie et 
d’un grand-père maternel de Salonique. 
 

 Par  Mustapha Bouhaddar 

 

M. Abder, Administrateur agrée, commissaire 
à l’assermentation 

�� Déclarations d’impôt, TPS, TVQ. 
�� Planification fiscale et successorale; 
�� États financiers. 

SERVICES COMPTABLES SAINT-LAURENT 

2169, boul. Marcel-Laurin, St Laurent (Qc) Suite 150 

À côté de Revenu Québec Tél. (514) 331-5346 
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L'Ambassade du Royaume du Maroc au Canada organise, en
partenariat avec le Consulat Général du Royaume du Maroc à
Montréal, le Ministère de l'Immigration et des Communautés

Culturelles et la Ville de Montréal, une conférence sous le thème : 

"Pour une meilleure intégration de la communauté marocaine :
Reconnaissance des diplômes et des acquis professionnels étrangers
et insertion socioéconomique". 

Cette conférence réunira des experts en matière d'immigration, des
représentants du gouvernement du Québec et d'associations opérant
dans le domaine de l'accueil et de l'intégration des immigrants ainsi
que des citoyens issus de l'immigration afin de débattre des questions
suivantes :

* État des lieux de l'intégration des immigrants au marché de
l'emploi : cas des marocains résidant au Québec ; 
* L'intégration des travailleurs immigrants et la problématique de
la reconnaissance des diplômes et de l'expérience profession-
nelle acquis à l'étranger ;   
* Les projets et  programmes mis en place par le gouvernement
du Québec et la Ville de Montréal au profit des personnes immi-

grantes.

Les membres de la Communauté marocaine résidant au Canada sont
invités à prendre part à cet événement qui aura lieu le jeudi 30 sep-
tembre 2010 de 13h30 à 17h00 au Musée McCord, sis au 690, rue
Sherbrooke Ouest, Montréal QC H3A 1E9.
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